5 fut inſere dans une des Gazettes Publiques 


e Vie Aduertiſer ) du me de May 1764. par FeLice 22D 
rl hy Fatih Directeur de ! Opera, contre G ABRIFLE 8 
. | a . Lzxonp," Agent du dit GiAADINI. eee | 
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AVERTISSEMENT/-du Gen 
= dans le Public” Advertiſt duj.g. de Mai A764 | 


2 perſonnes, après avoir Ln 16 bien de Monſieur 1 forit en- 
| core tous leurs ur pour quet ſa reputation: : Ile lui donne 7 ca ma 
3X d'un Tyran, parcequ'il a été dans la n&effits de les pourſulvre en/Jaſtice.* Ils ne ceſſeft 
Wy © recrier ſur une telle conduite, & en la colorant de fauſletes, tachent de uper epi 40 
Public pour gagner 1a protection, & la faveur des Seigneurs Anglois. C'eſt pourquoi on a 
cru. neceſſaire de ranger ici un abrege des differends en queſtion. , 


" 


| bony ing dont il ſe flattolt d'obtenit les ſoffrages 3 enxoya I'cer\ eſſet un Agent en Italie, 
2 a r faite choix des meilleurs, Chanteurs gui 29 treupoient. Cet homme, au lieu d'enga- 
1 ger les premiers ſujett, ſuivant ce qui ſui avoit tte preſtrit dans fes' inftruQions, de fai- 
F re ſa commiſſon avec, Idaliti, & d'avoir en” vue Henner & Tintergt, de, ſon Principal, 
| ſe lia avec de certaines gens, qu'il trouva & 2 pour venir A ut de = deſſeins, 
YT qui Etoient de 8'approprier . = fieur Giarpini à fon prejudice & 
. à celui du Public. ——— 7 144 a Sire el 
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Monſieur G1azpini: + Bn MP en i qu'il a Ete trompe, & en Etant eon- 
gu 'on le lui a ſuggere, pour decouvrir entierement_ toute Vintrigue de ſes Adverſaires, 


- preſſion, & qui” nannonce point la droiture dans toute fa eonduite; - Oa demande anti 
aux Adverſaires du Sieur GIARDIN1,. de rẽpondre aux Sites Queſtions qui ſuivent: 


1) Si ceux d'entreut, qui donnerent d Agent de Monfiegr Grazpin: un reg de 
Vargent qu'ils-n'ont point ev, & qu ils ne deivent 13 ont fait dans 
la vie, que VAgent auroit mis ces differentes ſommes fur le compte de Mr. 
Grappiyr? „%; ᷑ũ P Ty ry 

2) Vale ont donne caution” ou gon pour toutes OWA au dame Agent ? ou 

#2 fi une feule de ces Cautions \n'etait pas pour | la ſomme de 300 Durars f. 

/ -3) Par quelle raiſon on a donné ces regis & ces cautions? & comment E de 
| Mr. GiARDIxI avoit m#rits ou pouvoit miriter d'eux tout cet urgent? 
4) Si, apres Vavoir-quitte pour les ſommes mentionnees dans les regis dont nous ve- 
nons 5 parler, & * donné les cavtions,' ils Gevoient? 77 cela 3 
Nees Mr.; IARDINIY , & ſi tous ou, i fe Ko t 1 le 
pri ſermeht de garder le ſecret? a. "Ie Wh "7 5 * 7 * 


Quand on aura rẽpondu d'une maniere Taiofilante A touted ces Queſtions, le Pu- 
blic pourra Juger à coup für de la verite du fait. Mais juſqu'a ce qu'on voye une 


3 deèchiſte toutes les Que que * vient de propoſe 
N R E * 


"Mans An DIN que le Public regardera les 
„ de ſes Adverlaifes avec c le 1 hol qu' "ils meritent. 1 


3 Monger. Granpins prend cette egen pour declarer e n'y a rien de Jus 


ies & les 88 ipso 


3 | faux que ce que gens mal intentionnes ont repandu dans le Public contre lui: 

5 Seltz ae, que Te Sirur MANzvenαι tet point Pour da faifon -proc 

3 Il ne 5 qu A ITS de les dementir publiquement + une ettre qui! 
1 vient de recey "un erlonnage de daa dine | 
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Monſieur Grarpint (tant dans le deſſein d'aſſortir un '$peAiicle'' qui ny a | 


"Ts | vaincu par des preuves -manifeſtes, a pris le porti le plus jafe & le plus Squitable, ainſi 


: & en avoir raiſon'z. ce. n'eſt pas qu'il veuille obtenir deux un dedom ment accom- 
E bug, car My ne 4 t jamais en état; mais ſe mettre 7 moins A Couvert de quelque 
e ft ſervi pour cela des mopens les plus dar & les plus honntter + deſorte 


| g | * il W By ſes Adyerſaires de faire vir un ſeul trait qui, marque la cruaute qu Vop- 5 
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* bet fingers Italy afforded. 
to his inſtructions, inſtead of executi the commiſſion, with which he was entruſted 
86 Bp fidelity 7, and in a manner moſt conducive to the honour and intereſt of his em- 


2 7 ployet; entered into a combination with ſuch perſons, as he found moſt fit for his 
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Ag fore 1055 vibe bee e jute Me. Glardiaiiin his for 

e ee g $0 injure him likewiſe in his character! and by groſsl7 

Fee th IST under the neceflity of purſuing to obtain jaſtice | 

m them 'crusl | ad 3 a6 rag fu by working upon the humane and compaſſionate 

<« diſpoſition of the Britiſh nobility oP 3 againſt him; it is thought neceſſary to trou- 

« ble the public, with the following very ſhort ſtate of the caſe * es. and his ad- 
<< yverſaries. 


% Mr. Giardini, bein ' ambitious of ſurniſhing an entertainment worthy of the aud 
<«< ence, with which he to be honoured, employed his agent to procure for him the 
This man inſtead of engaging the mo/# capital fingers accord- 


er purpole'z and to put [ig into his and their pockets at Mr. Giardini's expence, a 
Atte diſappointment of the pubfc. Mr. Giardini having in part diſcovered that he had 


«© been moſt injurĩouſly treated, and 1 the very ſevere effects of that ill treatment; 


geht, had rœDοù,τν⏑. to uch juſt: and equſtable meaſures, as he was adviſed were proper to 
„ obtain a full diſcovery * and ſuch reparation. for the injuries he had ſuffered, as the 


i parties therein concerned were able to make him for -a fully and adequate reparation 
— perſued with the ut- . 


andeur, with. the utmoſt lenity; and Mr. Giardini defies his adverſaries to ſhew | 


75 2 never will de able to make him. Thoſe meaſures have 
mo 

Ti a ſingle inflance' of cruelty, © reffion, or want öf candour, throughout his whole'ton- 

& dust. Mr. Gtardini's ert 0 ate Fall Ry called upon to anſwer! _ OY 
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1. Whether ſome of them dia, or did not give Mr. Giardini's a a 0 for money, 


| which-they had not received, not ever 7 to receive 3. 2 a view that the agent might 


IF Mr. Giardinj with thele ſums. 


2. Whether others dit, or did: ah give * e. ow * for _ 1 lime if 
money, and e of thoſe nden in ee = 1 for 15 1918p: a ſum, * three 
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8 hundred ducats ? Yq « $7011" 71 * ST ' 425 
Upon what en thoſe refs ah wee whien b And how Mr our | 


ai gn ogeit' bed rr or war to deſerve of them break aqoey 7: 
17 We er their net +; received the ſums of 1 mentioned in whole ep 
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heir h in given thoſe ſecurities tat, or was not to be Kept a ſecret from Mr. Giar- 
FF And Whether ax oath e , was not ek, N the partian concerned in and 


privy vn fit ffn; 0 8 5 | 


Wen the oing queſtions are 8 I. full, and trah . the public v will be 


able. to form a right judgment of | the, merits 190 the caſe? "But until, direz?, car, and full 
_ anſwers are an * thoſe queſtions; Mr. Giardini humbly ho es the public will treat aq 


calumnies and miſrepreſcntatons o bis adverſdries, with that "pon delete. 
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. orf this: opportunity of contra ing > v report, which, bas N ö 


with equal malict an untruth, viz. That 2 anzuoli was not be engag 


doubted veracity and — 1 tn be produced by r. Giardini. 
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I Pai garde le ſilence juſqu à preſent. ſur toutes les fauſſes imputations, qui ſe 
trouvent dans l Avertiſſement ci devant: eſt que j attendois avec confian- 
ce les ſuites du Procts que le Sieur Giardini m'a intenté en Chancellerie. 
Mais voyant que cela traĩne neceſſairement juſqu'à la ſeance prochaine, je ne 
puis m*empecher de ſoumeitre en attendant ma conduite au Public, afin qu on ne 
puiſſe pas Fabuſer davantage par les faux bruits, qu'on a ſoin de Faye our contre 
d en matiere. 
Au mois de Septembre! 1762. je vins en Angleterre à la ſuite & ſous 
la protection de Monſeigneur le Dus de Nivernois. | Mon état de Muſicien 
me fir bientôt ſier connoifſapce avec ceux de ma profeſſion” fi bien que je 
devins en peu de tems Pami intime du Sieur Giardini, que tout le monde 
connoit. Mon but, en venant à Londres, <toit fans, doute de faire mes 
affaites mieux que je Laurois pu: Aiofi je cultivai Famjtié de Giardini 
d' autant plus qu'il affectoit de  ſe;-preter à tout ce qui pouvoit m'ette de 
quelque avantage. En effet, il ne laiſſa point mes talens dans, Foubli:y 
mais auſſi, ce ne fut..pas par la grande route qu'il les ctala, mais par un 
chemin &carte, qui ui eſt, propre. Si Jervis recommandäble à queſques 
egards, Cetoit ſans doute du coie de Ja Muſique ;; mais * Sieur Giardini 
les fit enfim ap- 
percevoir” par un Tong \Certficat de mom caractète, : quiil lui plut d'imaginer 
& enſuite préſenter X la Cour de Chantellerie. II tächa "meme de prédecu- 
per Peſprit du Public par l'avertiſſement ci- devant copie : piece, od le tout 
des phraſes Bt des expreſſions annoncent 'eſprit de la chicane, Il a encore 
voulu que je partage ſes bienfaits avec la - meme; Compagnie d' Adteurs (a), 
que j'ai copduits d'Italie. A la verité, ai tout le fujet de Pen remercier, 
puiſqu'il aſd. ſi bien reconnoitre mes 'ſeryices & mes peines.” Je ſcohzite 
pour lui, que tous Jes Virtuoſi d' Italie ſachent mon hiffoire sr le traitement 
qu'il a fait a ſa Troupe 3 car ceſa donnera aſſinement, beaucoup de crédit 3 
ſes enttepriſes; & les meilleurs ſujets viendront à Penvi offrir leurs ſervices 


d un tel Directeur, dont la candeur, Vintgrité, & ſur-tout l'cπννiiiuν,ẽ dans 
ſes payemens marchent avec autant de barmonje que ſes Opera. En att n- 
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dant, on pourta juget de intention & du hüt de toule cetie * 
Ce n'eſt pas que je veuille tourner attention du Public aux tracaſleries de 
trois du quatre *Muficiens © mais comme il s'agit de la perte de ma fepu- 
N 9 LE Muß SW Ning eu 8:1 ; 820 onen dir wha korn ee 
Ge Le Sieur Vento, "Oompoſitear; ” Mazziond, Gugter, Bait, hinten; Piarenecd 
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F. I have hitherto refrained from expoſing the falſehood of all the charges im- 
ted to me in the foregoing advertiſement, it has been owing to the hopes 
entertained of ſeeing a more ſpeedy concluſion to the- Suit in Chancery, 
which Mr. Giardini has brought againſt me. But as it neceſſarily trains on 
to another term, I cannot in juſtice to myſelf remain longer ſilent, and permit the 
Public to be impoſed upon by. falſe reports, induſtriouſly propagated to deprive me 


of the honour, of their future favour. As I mean to reſt my.cauſe wholly on truth, 


1 ſhall enter at once upon the ſubjecte. 


7 2 <3 14 . 
In September 1762, I came to England in the Suit, and under the protection 


of the Duke 2 Nivernois. My buſineſs as a Muſician ſoon. brought me acquainted 
with thoſe of my profeſſion, and in a ſhort time I became intimate with the wel- 
Knows My. Giardini. My motive in coming over was no doubt to better my 
_ eircumſtances; 'Tiherefore cultivated Giardin?'s fliendſhip, as he was ever inſinuat- 
ing his offers of ſetvice. Ia ttuth, he has not allowed me to lye dormant, but 
great 'Geniu'es diſdain the common track, and he has choſen one of thoſe peculiar 
to himſelf, in order to bring me to light. My muſical zalen's were my only re- 
commendation. Theſe however were not his object: he was pleaſed to allot me 
"others in a long (a) Certificate of an im̃aginary Character, which was preſented 
ia his name to the Court of Chancery; and in order to prejudice the 
Public in his favour,” he pub'iſhed the foregoing Advertiſement which 
from the tenour and growth of the expreſſions © appears to be the work of 
ſome little Petty-fogger. Such marks of good-will.were too great for me to enjoy 
ſingly: his favours were to. be divided, and accordingly the (4) company I brought 
with me from Italy, were to have their. ſhare, of them. So grateful a return for 
my attention to his ſervice certainly is entitled to my beſt thanks, and molt earneſt 
wiſhes, that all the Vittùoſi in Italy may know my hiſtory, and the manner, in 
Which he has treated his performers. It muſt naturally inſure him future ſoeceſs, 
as the beſt ſubjects will no doubt vye with each other to come under the direction 
of a Manager, whoſe candour, probiiy, and above all punualty in his payments are 
Kamped; wich the ſame harmony which ſo eminently diſtipguiſhes his Compoſitipng, 
-Io che mean while let this whole proceeding, appear in its true colours. The 
Public, indeed, is little; concerned about the ide quarrels of 3 or, 4 Muſicians; but 
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re e . 
'(«) Girdini's Bill in > „ . Woman-Singer, and Marcucci eomic Woman 

9111 b Vento the Compoſer, Aiotti firſt © Dancer. n F497 +2551 & Ain YES 
Man-Singer, Gugliettii the Baſs, Baini kak | oO uk oe tt, 
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tation, laquelle entraine nẽceſſairement la ruine de ma famille, j'eſpere que 
Pon voudra bien mecouter avec patience, d' autant plus, que le Steut Giar- 
dini a déja fait entrevoir mon apologie par ſa conduite, 
Ayant ledit Giardini obtenu la direction de Opéra pour la ſaiſon pa- 
ſee, il m'envoya en Italie en qualité de ſon Procureur, od il me chargea 
de contracter tous les engagemens avec les ſujets qui lui Etoient neceſſaires 
pour aſſortir ſon ſpectacle. J'euſſe bien voulu m'exempter d'une commiſ- 
ſion fi precaire, qui d'ailleurs me paroiſſoit des lors tres-ſcabreuſe ; mais il 
ſut fi bien me dorer la pillule, il me fit des promeſſes fi avantageuſes, que 
 Jentrepris ce voyage 2 la charge de lui trouver une Troupe d' Acteurs avec 
ce qui ſuit z C'eſt-à-dire: JA n | | 1 
Un Compoſiteur de Muſique. Ps 
Un premier Chanteur. Une premiere Chanteuſe, 
Taille. | LET bolt 
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Baſſe. ts _—_ -  troiſiEme, | 
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En un mot, il &agiſſoit de former une Troupe aſſortie & telle qu'elle eit 
pu reuflir au gre des Spectateurs. A cet effet, il me donna une lettre de 
procuration & des inſtructions particulieres, où les ſujets dont il avoit be- 
ſoin, ẽtoient ſpecifies ——— leurs appointemens fixes — les Echean- 

ces de leurs payemens devoient Etre à leur propre volonte - ils de- 

voient meEme Etre cautionnes en Italie, & ſe rendre en Angleterre vers la moi- 
' - tis de Septembre —— Au ſurplus il Etoit dit qu'on leur auroit anticipe 
un quartier de leurs appointemens —— Pour que je puſſe remplir 1*objet 


\ 


de ma miſſion, le Sieur Giardini me promit des lettres de change payables 


ſur toute ma route. A ſavoir: la premiere à tirer 
Sur la Veuve Graſſe & Huet a Paris 
Sur le Sieur Marquiſo > Turin. alt won 
Sur le Sieur Abbe Praſca à Milan. 
Sur le Sieur Vareſe a Géẽnes. 
Sur le Sieur Moris à Ronume. % lin 
SGBiur le Sieur Chambront & Fils à Naplee. 
Nanti de toutes les inſtructions & pleins- pouvoirs, dont nous avons par- 
1e, je quittai Londres vers le x2me de Juillet 1703. Je n'ttois ſarement 
pas charge d'eſpeces; car je n'avois reg que quinze guinees de mon 
Principal comme des erres de ſa ponctualitè future. A peine arrivai- 
à Paris, que je fus chez la Veuve Graſſe pour faire accepter ma lettre 
change, qui etoit de (a) 300 liv. tournois; mais la bonne Dame ne jugea 
Pas à propos de Paccepter: elle n'en avoit aucun avis de la part de 
Giardini; ainſi elle trouva bon de ne pas la payer. Cependant, de crain- 
(a) Environ L. 13. J 2. d. 6. ſterl. R LG FFV 
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the welfare of my family: depends on my character, and the loſs of that Wm _ 
their ruin. L aſk a moment's patience : Giardini's example muſt plead my apology, 


ii S920. 509305 rg: FF 1 2 LE "7 1 
di dis having obtained the Licence ſor the Opera -houſe laſt ſeaſon, ſent me 
to Italy as his Agent to contract with the neceſſary Singers and Dancers. I would 
willingly. have declined a Commiſſion, which at beſt appeared to me ſictliſb and 
þrecarious z but he contrived to gild the Pill with ſuch fair and ſpecious Promiſes, 
that I undertook: the Journey, and was to bring him a Company as follows: 
neemt : ; : 

«tat int $9 £1544 .<- 1 5 a Compoſer, | 
2 * @ firſt Man Singer, a firſt Woman Singer, 

g "a Tenor, a ſecond ditto, 
a Baſs,” a third ditto, 
DET” OO >; two hopeful Girls, 
two good Dancers, 
n 05 two middling ones; 
in ſhort, ſuch a Company as would have been worthy ihe Audience be expeBed to be 
honoured with. For this purpoſe he gave me his Letter of Attorney, and a Book 
of Iaſtructiona, wherein; particular Perſons were pointed out to me. — Their 
Salaries were foxed. . — The times and rates of payment were to be at their own 
- Diſpoſal. —— | They were io baue Security in Italy. — - Their arrival was fixed 
for the middle of September, — and they were to be entitled to the 4ub part of their 
Pay in Advance; and in order that I might be able to fulfill every part of my 
Commiſſion in a manner - moſt conducive io the honour and intereſt of my Employer, 
1 was to have Credit on my Rout as follows  __ 
0s the Widow Groſs and Huet at Paris, 
t On Mr. Marcbeſio at Turin, hep! fe. 
On the Abbey Praſca at Milan, 
On Mr. Vareſe at Genoa, 
„ STE 3346 On Mr. Morris at Rome, "Top nh 2 
On Chamberont and Sons at Naples, ' — 1 5p? 


* 


A 


Fraught with the above-ſaid full Powers and Inſtructions, I left London about 
July 12, 1763, certainly not over-burthened with money; for I had received only 
'15 Guineas from my Principal, as an Earneſt of his future Punctuality. On my 
arrival at Paris I preſented my Letter of Credit to the Widow Graſs for 300 
Livtes (a3 C. 2 5. 6 d.) which ſhe very cordially refuſed me, not having notice 
of any ſuch Credit from Giardini. But leaſt any delay on my part might pre- 
Juice his affairs, (the ſeaida'Bring chen far advanced,) T purſued wy" Journey as 
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d Opera, comme dit fort bien le Marquis 
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Ora ſentite bene non mi biſogna altro che il ſoprano prim' Uomò, ed il Baſſo. Lettre 
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te; que le moindre delaiĩ de ma part ne nuiſit i mon principal, la ſaiſon Etant pour 
lors fort avancee,! je poutſuivis mon voyage juſqu à Turin ſur mon propre © 
dit. Le Sieut Marguiſo, qui ſelon mes inſtructions devoit me fournir de Par- 
gent en cette Ville, me fit le meme compliment que la Veuve“ Cieſt pbur- 
quoi Giardini le traite de (3) Viſo di C:220 titre qu'il auroit plutòt merite vil 
m'evt donne de Pargent fans ordre: Enfiri par L interceſſion d'un Gentilbomme, 
it hazarda 20: zequins à compre de Giardini. Je ſavois bien iſuelles &teĩent à peu 
près les facultẽs de mon Principal à Londres; - Mais Jigaorois-I'&endie de fon 

credit ailleurs; Je lui en fis des remontrances: mais en vain; car il me laiſſa dans 


le mème embarras à Milan, à Rome & A Naples, de ſorte que me trouvant ſans ar- 


gent & fans credit; je me vis reduit à vendre tous mes effets mème uſqu ' mes har- 
des pour ſuivre ma route juſqu'à Naples: Un tel procede me jetta dans un grand 
Eronnement;” car il ne s accordoit point du tout avec ce qu'il m'ayoit tecomman- 
de avant mon depart, c'eſt à dire E rendre le debors speciens taht que je pouvois a- 
fin de donner plus de relief a ſon, credit. BIT 

Duinze Guintes recues a Londres, & 20:.Zequips à Turin, ne font qu' environ 
25: livres Sterlings: Voila pourtant tout l'argent que je regus à compte de Giardini 
pour un voyage auſſi long que de Londres à Naples en parcourant une grande par- 
tie de lItalie. Ce fut auſſi tout ce qu'il me fit tenir juſquꝰ environ à la in de Sep- 
tembre, au quel tems je regus de Genes une lettre de Monſieur Vareſe datẽe du 3: 
Septembre 1963: avec credit ſur Naples pour 200 Livres Sterlings.\ Que l'on faſſe 


ici une petite tremarque: Un des chefs d accuſation dont le dit Giardini s at- 


me contre moi, (c'eſt que les ſujets, que j'ai engages" pour ſon Thiatre" u ſe 
ſont pas rendus en Angleterre au tems preſcrit dans mes inſtrumtions, à ſavoir a la moitic 
de Septembre : Mais le premier credit, que je regus ce fut à la fin de ce mois, ainſi 
que nous venons de le voir; par conſequent le Sieur Giardini devoit bien 
s imaginer que ſans argent on ne fait rep ; point dargent, point de fille 
| d'Argent. Tout le mal provenoic 

donc faute de credit en tems: inconvenient,” qui ſembloit avoir été prev - 
ug le meme Giardini, puiſqu'a la fin d'Aofit il m'avoit d&ja revoque 
es pouvoirs qu'il m'avoĩt donnes, + & lui-mème avoit engage la (c) Min- 

gotti pour premiere chanteuſe, la Sartori pour ſeconde, la (d) Cremonini pour troi- 


eme, le fameux Romani pour taille, Giuſtinelli pour ſecond homme & trois ex- 


9 . F * 7 A 
.cellens Danſeurs. Il m avoit donne ordre precis , engager G ) Maſfiotii Pour pre- 


| f N A | . A 1 4 11 :.A FILM 
Se non avete fiſſato con la Spagnoletta non impegnate niſſuna poiche avrd la gott. 


(% Oggi Vengo di ricevere 1a confirmazione di Romani Tenors fumoſiſſimo aliſervitiaidel 
Re di Proffia colla ſua ſcrittura coſi che del:Tenore non ne parlu mo pi 


d: ho ſcritturatoʒ Giuſti- 
nelli la Cremonini, la Sartori & c. Lettre du 2 . Juill. No, XXII. „ ‚ ai; * 
() Avanti hieri in citta ho ſentito a dire da molti che queſto Mazziotti e Guarducci ſitns yera- 


9 


mente i migliori ſoggetti, e queſta Brucciatina la meglio 
ueſti anche che ſeno cari cioe gualche cento Zecchini di pid 


ima donna, ora ſe poſſo aver 
c. Lettre No. XXII. 


noſtro manipolo, non imporſta 


mier 
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bar as) Turin at my own expence, expecting to find Credit thete on Mr. Mar- 
chefioz but he followed the example of the Widow Grefs, for which Giardini very 
- politely ſtiles him (a) Viſo di C-z20, an Epithet he would much better have deſerved, 
had he furniſmed me with money without orders: however at laſt through the 
interceſſion of a Gentleman he riſked: 20 Sequins on Giardini's Account, (9 J. 
10 .) I was a pretty good Judge of the Powers of my Principal in London; 
but I did not know the extent of his Credit elſe where. I remonſtrated to him, 
and met with the ſame diſappointments at Milan, Rome and Naples, where I ſhould 
never have arrived, had 1 not ſold all my Effects, and even my Goaths. I had 
the leſs reaſon to ſuſpect ſuch a treatment, as Giardini had recommended to me on 


my leaving London, to make a faſey appearance, in order to puff his Credit. 
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The Fiftetn Guineas, I received in London, and 20 Sequins at Turin, (about 
25L.) was alf the Money I had on Giardin?'s account for ſo long a Journey as from 
bd to Naples, and traverſing great part of Italy. Nor had I any credit ſent 
me till WA he latter end of September ; when I received a. Letter from Mr. 
Vareſe dated Genoa Sept. the zu with” bills on Naples for 200%. Giardini poſſibly 
erde this Circumſtance, when he accuſed me of a Bteach of my Inſtruct:ons, in 
not (ending over his Company by the middle of September. , He might have learnt 
from the Marquis D* Argent, or indeed from any one elſe, no money, 10 Opera Girls. 
The misfortune then was wholly' owing to the want of timely Credit, an Evil of 
which Giardini himſelf ſeems to have had no ſmall preſentiment, ſince by the end of 
Auguſt, he rook care to withdraw the beſt part of my powers: He choſe the (3) 
Mingotti for firſt Woman, the Sartori for ſecond Woman, and the (c) Cremonini 
for third, Guiſtinelli for ſecond man, Romani for Tenor, and had engaged bree ex- 
cellent Dancers. He expreſsly directed me to contract with (d) Mazziotti as firſt 
Man Singer, (e) even at any Price, and he required of me only a BAss, to co- 
mic Dancers, or one £00D come Woman DANCER, and the imo hopeful Girls, 
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-:() If — have not fixed with the Spagnioletta don't engage any fixſt - Woman, as I ſhall 
r on naber that 7L wapt,ogly, 9 firſt" Man and a Baſs. Vide Letter of och. 
N Q. ö s > : ' ? | a 


65 Romani, the famous Tenor in the King of Pruſſia's ſervice is juſt confirmed to me and I 
have” his contract, ſo that we need think no more about a Tenor, I have engaged Guiſtinelli, 
Cremonini and Sartori. Letter 21. July No. XXII. P | 
) The day before Yeſterday I was imformed by many in the City that this Mazziotti, and 
Guarducci art really the beſt: Singers, and the Brucciatina (or Spagnioletta) the beſt Woman 
Singer, * fore if I can get theſe; altho? they ſhould demand more than the prices we fixed 
n, that Is fome hundred Sequins môre, no mater, &c. Letter No, XXII. wks | 
(+) Pay mo regard to my price, as the Seaſon is far advanced and that Iknow on ſuch occaſi · 
ons they will make che molt of me, but patience. Lerter No. XXVII. % 195 
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mier chanteur meme à quelque (3) prix que ce fut. Il ne vouloit de moi'qu*une 
Baſſe, deux Danſturs comiques, ou bien unz'Bonne DANsMZVs Z dans le meme 
genre, & les deus Pilles de paradulGmeee u bt 

On voit donc claĩrement que la Troupe deſtinte au Theatre de Giardini Etoit 
preſque toute compoſte de ſujets de ſon propre choix & de voix (ſi l'on en ex- 
cepte —_— & Romani) dont ener = in tout le 3 OG _ 
quer qu'il ne les engagea point par neceflite z puiſque pour lors, c'eſt-a-dire à la 
fin PRodr, il y avoit du ances he reſte pour lui aſſortir cout ſon Spectacle: mais 
1] cherchoit le bon marché, comme il paroit par la fagon de laquelle il engagea 
(c) Giuftinelli & la Cremonini. Il crut apparemment qu*ayant la Mingoiii & le 
Romani, dont il fe flattoit, il ne lui fallojt plus qu'un premier Chanteur pour aſ- 
ſürer un bon ſucces à ſon entrepriſe, II s'toit tres-bien informe touchant le 
talent deMazzio!ti,8 ce ne fut que ſur de tres-fortes aſſurances qu on lui fit de ſon 
merite, comme il paroft par ſes lettres, qu'il ſe determina en fa faveur, me char- 
geant de Vengager en termes (i preſſans, que ſachant pour lors que Guarducci boi 


engage ailleurs; je fermai d*abord Pengagement de Mazziotii . ſans quoi je lui 


aurois fourni une autre eſpece de pretexte- de m' intenter un proces, & de me chi- 
caner davantage. | OE 2 „ 

Voila donc les facultes de ſon (d) Plenipotentiaire preſque toutes revoquees & 
ancanties! D'od il Yenſuit, que moi n'etant plus en ctat de trouver une bonne 
Troupe pour ſon Spectacle, & lui n'ayant que des ſujets mediocres, ſes Opera 
n'eurent point de ſucces: malheur, qui encore qu'il derivat immediatement de lui, 
il cherche neanmoins d'en faire retomber toute la cauſe ſur moi, & c*clt ce qui a 
donne lieu à toutes les imputations qu'il a inſerecs contre moi dans le Papier Public. 

Il s'agit donc maintenant de debroviller toute cette chicane, Giardini pretend 
faire accroire au Public que toute ſa diſgrace eſt une ſuite des fourberies & des 
Faux-aFes, dont il me charge ſans reſerve ; raiſonnement, dont le ridicule ſaute 
aux yeux; car ſuppoſe meme que les accuſations de Giardini fuſſent bien fondees , 
il eſt Evident que le ſucces d'un Opera ne depend uniquement que des talens des 
ſujets qui y ſont attaches, & non de la validite de leurs engagemens, ni de leur 
probite particulière, pouvant un fourbe chanter, danſer & meme jouer auſſi-bien 
qu'un honnete homme. -Dailleurs, je ſuis très-perſuadé, que (i ſes affaires euſſent 
pris une bonne face, il eftit eu la meme complaiſance touchant le caractère des ſu- 
jets que Jai engages, que le Public en a marque juſqu'x preſent pour le Een. 

Nous en avons dit aſſez pour ce qui regarde la premiere partie de fon avertiſ- 
ſement, Il nous reſte maintenant à examiner la ſeconde partie de ſes griefs : 11 
m'accuſe de mauvaiſe foi & de malverſation dans les affaires que Jai menagees pour 


(5) Non badate a miei prexæi giachè ſiamo coſi tardi; ſo che in queſte occaſioni yorrane 
no tirarmi per la gola: ma pazienza. Lettre No. XXVII. WE; ec 
(e) Alla fine il Giuſtinelli mi e“ venuto Lagrimare tanto che Þ ho preſo col Ribaſs di 
cinquanta Zecchini, e la Medeſima coſa ho fatto a Ia Cremonini: VERDI, LzoNs, ch 10 
So FAR IL MIO NEGOzZ1o. Lettre du 15. Juill. No, XX | OO 
Credo che Mademoiſelle Aſſelin vogli fare col contratto come à fatto Giuftineli. 
Lettre No. XXIII. | 5 


O Abbenche ve ne Faccio plenipotentiario. Lettre XXVI. 


m' accuſe 
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2, that, 3 Merxioili and Romani, bis Company 
Singers conſiſted of Voices already ſufficiently tried, and that the Choice he 

e of them. did not proceed from Neceſſity, ſince from the end of Auguſt there 
was til] time enough to have procured him Subjects in Italy. The truth is, he 
wanted to ſave Money, as appears by his Contracts with (a) Giuftinelli and Cre- 
monini, and having ſecured the Mingotti and Romani, relied upon a firſt Man 
Singer to inſure him Succeſs. He pitched upon Mazzioiti for this purpoſe, having 
bad the ſtrongeſt recommendations in his favpurz and he directed me to engage 
him in ſuch preſſing terms, that knowing I could not have the Guarducci, I con- 


tracted with bim as early as poſſible: and, indeed, had I declined it, and preferred 
any other in his room, I ſhould have furniſhed Giardini with a much more plau- 


ſible pretence for a Chancery-Proſecution againſt me. Thus then my powers as 
a (+) Plenipotentiary were almoſt wholly revoked, and his Company of Performers 

being but a middling one, his Opera failed accordingly, a misfortune, which al- 
though. evidently arifing from his own Choice of the Singers, he imputes to me, 
and brands me in the public Papers as the only cauſe of his want of Succeſs. - 
Too unravel all this Chicanery, we need only conſider, how cunningly Giardini 
attempts to impoſe on the Public by imputing his Diſgrace to the combinations 
and fraudulent proceedings he charges me with; an argument as ridiculous, as in- 
concluſive, for even ſuppoſing his accuſations to be well-founded, it is evident that 


1 


the Succeſs of an Opera depends wholly upon the talents of the Performers, and 


not upon the Validity of their Contracts, or the Integrity of their Character. A 
rogue may dance, ſing, or even play as well as an honeſt man; and 1 am perſuaded, 
had his undertaking ſucceeded to his Wiſhes, he would have ſhewn the ſame In- 
dulgence to the Characters of the Performers I engaged for him, as the Public has 
hitherto ſhewn to his. AT | N | 


This may ſuffice as a full anſwer to the firſt part of his accuſation. 


10 the ſecond part he taxes me with entering into combinations, making 
falſe Contracts c. in order to defraud him, and diſappoint the Public. This ne- 


(e) At: laſt Giuſtinelli's Lamentations have induced me to engage him, but wich an 

abatement of Fo Sequins. I have ſerved the Cremonini the ſame way: You sR, Lzone, 

I xNow mow To DO. MY o] ] BUSINESs. Letter July 15th. No. XXI. | 
I 3 Mademoiſelle Aſslaine intends following Giuſtinelli's example. Lettre No. 


 (b) T conflitute you my Pleniporentiary. Lettre No.XXVI. 
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1 1 : 3 
lai; enſuite de quoi, il S inſerit en faux à pluſſeurs contrats, que Fai ſtipules en 
qualité de ſon Procureur & Agent, & il ſoutient que les engagemens des ſujets 
que je lui ai procures,” ce ſont des aFes fimulis, & que jouant d intrigus avec eux, 
j'ai uuf, ſon argent. Ceci m' entraĩne malgrè moi dans une diſcuſſion particu- 
liere ſur chaque contrat. Car de telles choſes, quoique jettées au hazard; ne laiſ- 
ſent pas que faire de Pimpreſſion dans l'eſprit du Public. Ainſi il ne faut rien 
Epargner pour eclaircir la verite. PIES EC a é as 158695 > 
commencerai donc par dire, qu'ayant 'trouve à Nome leiSieur (a) Vento, 
Maicte de Muſique, & (tant aſſurè que Piccini eroit'engage ailleurs, jJengageai 
ledit Vento pour la ſomme de 220 Aequins; en 'meme tems je ſtipulai le contrat 
pour 500 Zequins avec la (5) Bayni, dont je ne determinai point le (c) role : bien 
entendu que tous les deux duſſent ſe defrayer de tout juſqu'à Londres avec Vap- - 
pointement dont nous Etions d'accord. Je fus enſuite a Naples, & A peine y ar- 
rivai- je, que je regus une lettre de Giardini, od il marquoit, qu'il ne lui falloit 
plus qu'un premier Chanteur & une Baſſe, 'Pecrivis'en conſequence à Mr. Vento, 
pour tacher de rompre l' engagement avec la Bayni, afin de ſuivre en tout la volon- 
te de mon Principal. Mais elle ne le voulut point, & me fit (d) aſſigner à mon 
retour a Rome, on m'obligea de maintenir, ſon engagement: deſorte que je 
ne vis aucune autre reſſource que celle de retrancher Vappointement dont nous 
Etions convenus. Ce qui me reuffit avec bien de la peine. Car au fond, je n'a- 
vois aucun droit de le faire. Mais la Bayni, attendu les remontrances que je lui 
fis concernans Jes grandes deEpenſes dont Giardini étoit chargè, & lui faiſant voir 
enſuite que Giardini ne manquoit point d' Actrice pour la remplacer, ſe contenta 
de diminuer 50 Zequins de ce que je lui avois promis: Et pour cela en lui don- 
nant 100 Zequins à compte, elle me fit un regia de 1 77 en diminution des 
500. En arrivant à Londres, je donnai avis de tout cela a Giardini, qui en pa- 
rut tres-ſatisfait, & je lui remis en meme tems une copie du contrat.  _ 
Touchant Mr. Vento, il n'y avoit rien A retrancher: Premierement, parce- 
que Giardini avoit beſoin d'un Compoſiteur; en ſecond lieu le prix de fon enga- 
gement eſt f bas, que je defie à qui que ce ſoit, de trouver un autre Compoſiteur 
auſſi bon que le Sr. Vento, qui veuille venir à Londres, od les depenſes ſont fi 
fortes, pour un fi petit appointement. I|s'enſuit done de tout'ceci que, {i Giar- 
dini navoit plus que faire de la Bayni, c'eſt ſa faute. Car ſon contrordre n'etois 
plus en tems, & les 50 zequins retranches de ſon appointement, ainſi que la paye 
ttès- modique dont je convins avec Mr. Vento, ce ſont des preuves Evidentes de 
mon attachement aux interets de mon Principal: aulieu que lui ſe force d'appre- 
ter des couleurs défigurantes à mes ſervices, & d'attacher par des dẽtours une idte 
odieuſe aux avantages que Jai tache de lui faire. Foil une monnoye d la mode pour 
reconnoitre les bienfaits, * i 988 „ 
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(a) Voyez les Inſtruftions. No. XIII. xs 
Scritturate ſubjro queſto Signor Vento. Lettre XXVIII. ' 
(6) Far delle diligenze - - = -- per qualche prima donna oppure altra 
d'aſpettativa. Infirufions No. III. | | | oh 
Mi preme di aver un' ultima parte Lettre No. XXXI. 
(4) Voyez la Lettre No. XXVIII. 


(5) Voyez les Inſtruftions No. VII. * 
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me ruft enfin dg Y — 289 7 Nis Pell gel je dual (5) 400 
Zeguins d bor Lip wen; non compris ſes vo On me ws, apres entendre 5th 
hw," i me ſembloit avoir une vor preferable abe; Cen pourquoꝭ je tachai de m 


defaire 9 premier. Mais ui, qui avoit deja regu biem loin eite 
à mon deflein, m'appeliz en juſtice: & apres quelques debt, il-ſe oohtentd enßn 
-@ahnuller'fon etgapen t inoYebriant'"12 Toth tO (bY 130 Duron Napolitatps : 
de qui, Joint Aus Fals d F cs, monte juſqu -x 75 Zeq tin. Il aut rapporter 
ici Pengagentept de Gughetti : J. contratai avec lui ſur lev memes fc termer que 
J avois Contract avec Je dit int, Mais A Ia — de 288 ſur les appoin- 
temens de Gigli les 75 Net il pourquoi 
en lui payant 253 e ge or fis 


_ rertifier Gavoir" 1 
Pes quel fchet le St. . xvdſe-rouchanr 2 ſe bier odtre 
mol ; r il ne pay tien dad age av St. Ceglienn, que ce qu'il auroit dd payer 
au Sr. Pellegrini, avec" bette diffErence,” v8 benz n eſt pas ſi mauvais Chanteur 
que autre. Au reſte il eſt bon gu'on Abbe, ue Giardini ne me fit engager une 
Baſſe, que dans le deſſein de 8880 her esu) de Optra. dien lein 8 
Senn düt rec placer une tale telle que N %.. 
"11 faut à preſerit que-ti6us partions 8e engagement de. Mlaziniouth ee 
ſes circonſtances. Mn auparavant nous dirons un mot touchant les autres trois 
_ ſyjets, nommes dans per. inſtructions pour premiers Chanteurs: Luciani, Catolini, 
& Guarducci. Lircinni demanda 1500 —. Sterl. ce que Giaruisi ſavoit avant | 
mon départ, & (11-m'ortlotinaide ta of juſqu's 2000 Zequins/ qui ſont moins 
que 1000 Liv, Sterl. Je le'traitai fut de ied. & il refeſa mes offres. ! Cyto= 
ini etoit pour lors au ferrice du Ror &Elpagoe; Cuardurci ktoit deja engage: non 
ſeulement pour la ſaĩſon coutame; mais cheors\pank le Carnival! Ne- 
venons donc X Maxztorti. D'zbord que le Sr. Varg de Genes me b avoit du 
te) erédit ſur la place de Naples, je fis figner au dit Manzietti ſom gontrat- 
gement, Nous fames d'accord pour la forme de 1 500 Bequins.. * endet 
apres, que fi je pouvois lui diminuer quelque choſe, g auroit etc autant de gagné 
pour mon Principal. Je repreſentai donc à Mazzioiti, que Giardini n'ctoir pas 
en ẽtat de donner des appointemens auſſi forts que celui que je lui venois d'accor- 
der: que je me mettois dans le cas d'en avoir des reproches: ainſi que je le priois 
de faire une diminution de 88 Zequins, en ajoùtant que Giardini auroit compen- 
ſe cela en lui procurant un bon Bentfice tel gal ne Pauroir pas ſeulement mis à 
couvert des 300 Zequins, mais lui nay encore . 0 Surquek vMatzioni 
(a) Je donner à une uſqu's 650 681 rite bg VII. 
BY N Lek pd t par un ans Bll juy's Gee Nh Nen Age 
(ej Voyes ſes Inſtructions, No. IV. & VIII.“ V 0 * e id / 
Voyez les Inſtructions, No. I. & IV. pour les Cheeurs, ! j1 ©. 
A Tegard de tout Pargent que je regus pour le compte de Gin int ; J, Phat 22 mes "Upent:s 
eſt ee en ligne de compte par · devant la Cour de Chancellerie; ainſi c'eſt a la Loi meme de 
_ Prononcer ſur ſon exactitude & ſur ce qui eſt reel & juſte. Mais que Giardini ſe ſouvienne qu'v- 


ne partie de cet argent a èté employee de ſon ordre à lui acheter des effers de prix, que je 
luĩ ai eayoyes. Voyez les Lettres, No. XXII. n, 1 | 


— 


E Pellegrin 


12 
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0 en RT Lansssded vith a Baſs,,one Nicola Pellegrini for (a) 400Sequins,. exe. 


is Journeys." 1 afterwards heard Guglietii, and preferring his Voice, en- 
—.— to be off with Hallagrini; but he had already received Earneſt, and had 


recourſe to the Law to oblige me to maintain the Contract. At laſt he agreed to 


accepti(h) 230 Neapolitan Ducats as a compenſation, and to cancel it on thoſe con- 
e Twis* Sum; wich the Law-Expences amounted to 75 Sequins, (about 
30. 1% 6 d.) 1 chen contracted. with Cuglietii on the ſame (e) terms I had 
granted-to*Pellegrini, but ſaddled him with the. compenſation and Law-Expences | 
Account, and giving him 23 1 over and above the 75 I 
10 bi Order, I made him enter the receipt for 100 on account of his Sa- 


bad paid 


lary in the Body of his Contract. Had I abided by my Contract with Pellegrini, 
Giardini muſt have allowed him the 400 Sequins ſtipulated and his Journeys... The 


lietti ſtands him in no more, with this advantage, that of the two he. N the 
bad; andl it is io be obſerved, that: Giardivis deſign in ©0218 gaging a Baſs. was 
toemploy himchiefly in (4) Choruſes, and hot to ſupply, the Place of a Tenor, ſuch | 
as mn 1 do not ſee. then the leaſt pretence for any complaint on this head. 


Ino to the firf# Man Singer. In my loſtructions Giardini had 
ted 200 5 me four Per ſons, Liciani, Catolini, Guarducci and Mazziotti. 


At 198555 x, Lagen demanded 1500 C. and then W 6 me to offer 


EF kim. 2 n „ und er 1000 £ # £. Which I did,” and he refuſed it, 


Catolini was engaged in the ſervice of the King of Spain. oh 4 
| Guarducci was engaged. for. the Seaſon, and the enſuing Carneval. 


There remained Mazziotii, with whom I contracted as ſoon as I had (e) 
Credit remitted me from Genea by Mr. Vareſe. We agreed for 1 500 Sequins, 
exclufive' of his Journeys: and his Contract was made out accordingly. . Anxious 
for the intereſt of my Principal, I afterwards repreſented to, Mazziolti, that I was 

apprehenfive I had gone beyond my Powers, and that Giardini was really not 


in a ſituation - to give ſo great a Salary, that therefore if he would conſent to 
make an- abatement of geo Sequins, it could not fail ingratiating him with 
Giariini, who kad it in his Power to make him ample; Amends by procuring 


him a. good Benefit. Mazxiotii conſented, and to avoid the Trouble of making 
out 4 new Contract, gave me ws Nw of hand for * Sum, and 1 hogs him 


Gott | — — 
Fer DU ß . . 


(a) I was empower'd to give Buſs 95 Sequins. Vide Inftro8ions, No. vn. vm. 1 
(5) The trutꝶ of this appears by an authentic Account drawn up in form by a Newry "one 
Vide the . * * Sin 34 3. ; 


2 0 L. * al 


rticular- all the money I received as Giardini's A; ent, iſ ich al my 
abe e is e Court of Chancery, and I ſhall chearfully ſubmit to the award of 
remember that great part of the money was laid M. his order 
in — aer, which I ſear him. _ Vide Letters, No- XML, & ARYL. | 


Ts fem oe 
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fs contents ase Wente e cs 1 ede uns 
obligation 2 Lieb 300 Zequing, ''& je rp ur the anne, Pol fur Meſ. 
fieurs Willi ws al bon Mw ral e 0 & avoir mia par- 
I le ſceuu A mon at 3 . 1 bien trom· 

» car mon Principal preralut du meme ſervice que je lui ai rendu, 
| iy en Loi, 00 pibtemane oe que Crit une dare Heure cory re | 
& moi, pour thcher de-lui eſcr oquer 300 Zequina im on auſll , 
que chimẽriqur. Car Giardini meme n w/o arr Milan, ſur le feul doute 
que Pobl de Mazzio/h, 'Etant pa 2 ne donnũt lieu de ſou - 
gon, je lui en fis une: pleine cos, Celt-d-dire à Giardini, en prbſence-de tous | 
ceun oy Etoient avec moi (a). 

i ehre root ce qui doit fermey Ia bauche fur cet article A Giardins. & d 

ſes Adherens, Ceſt que je lui envoyai cette nme ceffion/ accampagnee d'une | let · 
tre avant qwil evit ſeulement dans I'id&e de m intenter un : & il ne tient 
qu lui d enpoſer aux yeux du Pudlie cette meme letire, — — ; 

D'ailleurs Mazziotti na jamais pretendu de lui que 1200Zequins : autre wes 
: Erideots,que Maxziotti /a conſent  coue dimigution que pour le iardini. 

En attendant, pour quo la capdeur des acculations, dont le Sr, Giardins, ma 
charge, paroiſſe as. taut ſon jour, & qu on ne puiſſe plus Eluder la vériu par 
des artifices, | je prie le Lecteur de youloir bien compater les prix” que 3 accordes, 


EE nn ng on gn fe lettres de mon 
n ann, , wt $0.45 13 may: Nie jk 
Prix Preferits Par Gia din. aaa 
: * | ae, r 5 
Dan mes lotkrodiobs 2 Mazaios 6 00 | 7": 22460” B 


Par la d'augmentation ſur 1400 uns 2 inn 
Daze l Klir'da 21 Juill, CE foe hrs 0 


| de plus, ceſt-a-dire | 7 | ONO © 5106 — 1800 | 
Pha une Baſſe (c) 11 10 . 25 ie 
Par la regle Fe e „ fu 
Pour une Fre e e e ee 8 4 
37% 15 5 
| "Prix que ja accords, 1 
A Mazziotti — 1157200 | 
A Guglens | - =) N "Rage? 5 a 7 5 a9, 7 17h 
A la Zayn: . 5 & FI 8 . | | 
Noon 2 r . au. ak Ok os ies. 
| — 500 


LEE que Ju mga . Ae Frincie 
| pal fur de trois engagemens- Fn go, , 


(a) Gennaro Celeſtini, Carlo Marcucci, Marco Marcues, Felice Marcucci, Luigi Berardi, 
. deſquels ont tous ſigns comme t<moins | | 1 
00 Voyez les Inſtruckions, No. V. & vin. (0) Ditto, No VII. & VIII. Ka 
| ue Nous 


FT © 1 


Security upon Meſſrs. illi and Leigh, Merchants at, Naples, for the remainder. 
I thought this a.Maſter-ſtroke, 5 which I could give no greater proof of my 
attachment to Giardini; but I, was miſtaken. He choſe to miſconſtrue my inten- 
tions, as if I meant to have defrauded him of theſe 300 Sequins, and has made it 
the Ground-work of his Proſecution z an accuſation as unwarrantable as deftitute of 
Proof; for he well knew that in order to prevent every ſuſpicion of fraud on my 
fide, as the Note of hand was made payable to me, I indorſed it at Milan in his 
favour, in the preſence of Gennaro Celgſtini, Carlo Marcucci, Marco Marcucci, Fe- 
lice Marcucci, Luigi Berardi, &c. who have ſublcribed their Names as Witneſſes, 
and l ſent him this very Note incloſed in a Letter (which he is very welcome to 
N before he commenced his Proſecution. Nor did Mazzi!t; ever demand 

om Giardini more than 1200 Sequins as his full Salary, a Nest he ever con- 
nt this diminution as intended for Giardini's Benefit. 


But in order to judge of the Candour, which Giardini ſo pom ;ompouſly aſſumes 

to himſelf, it may not be amiſs to compare the Prices I contracted ith thoſe 
ſet down in my Inſtructions. and afterwards extended in Giardin's Letters; that 

the nn may no longer be deceived by ſpecious Suggeſtions void of Truth. 


Prices fixed on by Giardini. 


7 Sequins 

In my laſtroctions to Mazzintti (a) | ti | _ * 1400 a $2 

In ditto by the rule of augmentation on 1400 Sequins 200 

In his Letter of the 21ſt of July 120 ATI d Sequins | 

more, ſay - | 200 — 1800 = 

For a Bais (b) ES * . 600 | 

By the rule of. augmentation - 88 50 — 650 

For a Woman «xo e nene a ee e; 
2950 - 


Prices which I Gnally 1 for, oe? which the Singers a 


were actually to receive. 


8 | Sequins. 
'To Mazziotti . - 1200 
To the Baſs "+ 8 — 400 
To the Baini, Woman Singer - 450 
Allow for the Journies of Mazzioiti and Gugliet, ? all 5 288 


at 200 Sequins each 
. — 


| Difference = 500 
From the above fair State of the Account, it is plain, I have ſaved Giardint 
500 Sequins, about 240 C. on the above three Contracts. 
(a) Vide Instructions No. V. and VIII. (6) Vide Inſtructions vo VII. and vn. 
 - . C f | | Le t 


84. 

Nous allons voir Sil a meilleur droit de ſe plaindre de Pengagement que jat 
fait avec la Marcucri Danſeuſe comique. Auparavant, il eſt bon de ſavoir, par 
une lettre de Giardini datẽe du 26. de Juillet, il me recommande Jui-meme d' enga- 
ger un certain Michel fameux daneur, qui danſoit pour lors au Theatre de Bolo- 
gne avec la dite Marcucci. Suivant donc ce que Giardini me mandoit & felon mes 
inſtructions je fis offre au dit Michel de (a) 1200 Zequins en lui laiſſant le choix d' u- 
ne danſeuſe pour compagne; & il ſe determina lui meme à mon inſęu pour la Mar- 
cucci, Mais Giardini ne m'envoya point d' argent dans ce tems là de ſorte que je ne 
pus faire honneur à mes affaires envers le dit danſeur, auquel j'avois promis d'a- 
vancer 200 Zequins en quinze jours de tems. Ce qui fut cauſe que Michel reti- 
ra ſa parole, motif pour le quel j engageai enſuite Ravaſchiello à Naples, qui n'avoit 
aucune danſeuſe pour danſer avec lui. Je devois aller a Veniſe pour engager (6 
Piccini de compoſer un Opera expres pour Giardini. Je fis auſſi des recherches 


pour une danſeuſe comique, & il ſe trouva que la Marcucci etoit engage pour pre- 


miere danſeuſe comique au Theatre de S. Moyſe. A la verite, je ne la connoiſſois 
nullemert, mais quand Jappris que c'*etoit la meme, qui devoit danſer avec Mi- 
bel & avec laquelle lui meme avoit fait prix de (c) 400 Zequins ſans les frais 
de ſes voyages, je n'eus pour lors aucune difficulte de conclure fon engagement; car 
Je pouvois bien m'en rapporter à un Danſeur auſſi eſtime que Michel. qui Va- 
voit choiſie pour ſa compagne. Je lui accordai encore 30 Zequins de plus ſur des 
difficultes, qu'elle me faifoit de ſigner le contrat. Elle me demanda en meme 
tems que Jengagealle Berardi danſeur, ſans quoi elle neut point accepte Vengage- 
ment pour elle. Je fis donc accord avec Berardi pour 200 Zequins ſans compter 


ſon voyage. Mais ici on ne doit point paſſer ſous ſilence, qu'etant le dit Berardi 


arrive à Londres dans un ètat qui approchoit de la nudite, ainſi que lui mème le 
declare dans un Ecrit (4) inſere à la ſuite de cette reponſe, Giardini ſaiſit cette oc- 
caſion pour lui rabbattre la moitie environ de ſes appointemens, Fobligeant d'annulle 
ſon. premier contrat pour en faire un autre ſelon la fantaiſie de Giardini. Quant a 
Ravaſchiello, des qu'il fut arrive à Paris, il n'cùt plus le moyen de ſuivre ſa route juſ- 
qu'a Londres: car le Sieur Giardini ne lui envoya jamais le ſol nonobſtant qu'il 
m' cùt promis pluſieurs fois de le faire venir. Ainſi il le laiſſa traĩner dans (e) la mi- 
sère 2 Paris pendant toute la ſaiſon; & enfin ſur les remontrances que je lui fis d'u- 
ne telle inhumanite, il me rEpondit clairement, qu'il faiſoĩt cela pour Epargner la 
depenſe d'un danſeur. I/humanite & la juſtice doivent donc marcher ap. Vinte- 
ret. Mais revenons à la Marcucci. | . 
Suivant ce qui S eſt paſſe, comme nous avons vi, le Sieur Giardini ne peut nul- 
lement me conteſter le droit que j avois de () Pengager: par conſequent, avec quel - 
2 N ations No. VII. FF ER a RNs 3 
i ) ne vuole comporre una a me gli inn, co : $0. Lettre; 
Ne V. 295 * le — 1 No. XVI. | G d) Voyez le No. XXXIIl. 8 ; 
(e) Voyez es Lettres No. XXXIV. & XXXV. GATE ; 1 
Voyez Lettre 27. Se non ſi trova la coppia, mi baſterà una brava Groteſca : Il eſt fort ſingu- 


| Hier, quapres un ordre fi precis d'engager une danſeuſe comique & une Baſſe, le Sieur Giardini 


veuille s inſerire en faux à ces deux engagemens. On voit par 1a quelle force à ce mot Candeur 
dont il fait tant de pompe. === 5 | 1 
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Let us now ſee whether he has more reaſon to complain of the Contract 
I made with Marcucci,, Woman Comic-Dancer. In his Letter of the 26th'of 
July he recommends one Michel] to me as a good Dancer, who was then en- 
gaged at the Opera at Balogne with this Marcucci as his Partner. I treated with 
him for (a) 1200 S:quins according to my Inſtructions. I left him the Choice 
of his Partner, and he choſe the Marcucci unknown to me. I promiſed to ſend 
him 200 Sequins within 15 Days as Earneſt; but Giardini failing in his remit- 
tances, I could not keep my word, and Michel] would not abide by the Agree- 
ment. I then engaged one Ravaſcbiello at Naples, but could find no Partner for 
him there. I was to go to Venice to get (5) Piccini to compoſe an Opera 
for Giardini. I found the Marcucci there engaged as firſt Comic-Dancer at 
the Theatre of St. Moſes. - I was not acquainted with her; but being informed ſhe 
was the ſame, whom Michel! had pitched on for his Partner, and to whom he had 
agreed to give (c) 400 Sequins, excluſive of her Journey, I thought I might ſafely 
rely on his Judgment. The Difficulties ſhe made, induced me to allow her 


450 Sequins and her Journey. | 


At the ſame time I agreed with one Berardi, a Dancer, for 200 Sequins, with- 
out whom ſhe did not chuſe to come. | I nn 


Berardi, according to his (d) Declaration, which is here annexed, arrived in 
London reduced to the utmoſt poverty, which furniſhed Giardini with a fair op- 

| prot of inducing. him to cancel his Contract, and make a new one at about 
alf Price. | ret i695 . a 


Ravaſcbiello remained at Paris for want of Money to bring him over. I 
often repreſented his Situation to Giardini, and he as often promiſed to remit 
him Money for his Journey; but he left him at Paris (e) to pine in miſery during 

the Seaſon, and at laſt, on my repreſenting to him ſtrongly the inhumanity of 
ſuch a treatment, he fairly owned he wanted to fave the Expence of a Dancer. 
Thus then intereſt is to ſuperſede humanity. 3 


A3 s to the Marcucci, he cannot with truth deny the Power he gave me to (F) 
engage her; and if her not pleaſing is to be an argument for refuſing her the Sa- 


(a Vide Inſtructions, No. VII. | i | | | | | 
(0) If Piccini will compoſe an Opera on purpoſe for I will give him 80 Sequins, 
Pong org mayo oy eee omar ap, 06 I 3 
(e) Vide the contract, No. XXXVI. 
| (4) Vide No. XXIII. 35 
( Vide Letters, No. XXXIV and XXXV. 55 | 7% 634 41248306 
ae Letter, No, XXVII. If you cannot get a couple of Dancers, one good Woman 
'Comic-Daricer will be ſufficient. ---- Notwit nding this expreſs power, his repeated 
directions to me to promos him a Baſs; one of the Articles he charges me within his 
proſecution, . is my having engaged a Baſs and a fig Comic-Dancer, contrary to my Inſtruc- 
tions: this may ſufficiently explain his meaning of the word Candur. 


- . * 
| . __ . 
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e juſtice lui refuſcri-t-il ſes appointemens? Eſt- oe parce quelle n'a pas eu da ſuccts? 
Par la meme raiſon, il devroit les refuſer a toute la troupe. 1 


. 


Maintenant je crois avoir donne un detail aſſez ſuffiſant de tout ce dont Giardini 


ma chargt en m*envoyant en ltalie, ainfi que de la fagon, dont je me ſuis prete a 


tout ce qui pouvoit lui procurer quelque utilitẽ. Que ſi l'on veut bien ſe donner la 
peine de combiner les pieces originales rapportees Ci-apres, on ſera pour lors con- 


vaincu 4 coup ſar de la verite; J*entrepris ma commiſſion par pure amitiè pour 
- Giardini ; j'ai vendu mes effers, & meme juſqu'a mes habits pour ſon ſervice: Ainſi 


Jai ere recompenſe à la Giardini. . ; 


Au reſte, fi ſes Operas n'ont point eu beaucoup deſſucces, cela ne doit pas Pavoir 


ſurpris, car il &y attendoit lui meme, comme il paroit par ſa lettre daite du (a) 30. 


d' Aout 1563. D'ailleurs qu'il me ſoit permis d'ajotiter. une reflexion fur ſon hu- 


meur inconſtante. Car c'eſt de là que covle preſque toute la ſource de ſes malheurs. 


Vers le 12. de Juillet, il m'envoye en Italie dans le deſſein de lui procurer une trou- 


pe complette pour le Theatre: peu de jours après mon depart, C'eſt-à- dire le 21. 
de Juillet, il m'ẽcrit qu'il a lui meme engage la Sartori, Giuſtinelli, la Cremonini, 
Romani: il veut abſolument Mazziotti pour premier chanteur & la Spagmuoleiia 
pour premiere chanteuſe. Au 30. d' Aoùt il ne veut plus la Spagnuoletia; il la 
remplace par fa chere Mingotti. Au 16. de Septembre il n'a plus la Cremonizi, & 
il me charge de trouver un chanteur ou chanteuſe à ſa place. Au 23. de Septembre 
il regrette le Romani, & il lui faut une autre Taille. Il n'y a que les deux jolies filles 


appareutes qu'il ſouhaite toujours avec la mème ardeur. Mais à cet ẽgard il m'eũt fal- 


lu voyager en Georgie ou en Circaſſie; car toutes celles, à qui je parlai de Giardini, 
refuserent à Vinſtant ſes offres & ſes avan ces. 

Mais revenons à mon ſojet: Ce qui eſt fort conſolant pour moi, C eſt que je naĩ au- 
cun reproche à me faire de mꝰ etre prevalu d'un denier à ſon prẽjudice, ni d'avoir 
cache la moindre circonſtance relative à ma commiſſion, de forte que je Mai point 
ſujet de m'alarmer pour les ſuites du proces, en ce qui me regarde. Mais je ne puis 
m' empẽcher de partager la douleur de tous ceux qu'il a bien vouſu envelopper dans 
ma diſgrace; puiſque c'eſt moi, qui les engagai de venir dans ce pays- ci en les aſſu- 


rant quꝰ ile pouvoient ſe fier aveuglement à la bontẽ de mon Principal: Car pour lors 
je n'euſſe jamais ſoupgonne de les voir reduits a la derniere miſere, enveloppes dans 


un proces tres couteux, dans l impuiſſance de ven retourner chez eux pour mettre à 
profit leur talens; au ſurplus charges d' im putations criminelles, & par conſequent = 


expoſes 2 la flẽtriſſure la plus infamante de leur caractère. ee fans aucun 


moyen de gagner leur vie journaliere, & le tableau de leur deſolation ſera parfait. 
| c 


Heureuſement pour nous que la ſageſſe du Gouvernement, ſous lequel nous avons 
Phonneur de vivre, ne permet pas qu'on opprime PFinnocence impunẽment. 
Londres, ce 4 Septembre 1264. ' | , GapnieLs LEONE. 


. \ 
* 270 , * 
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VN. B. ; Toutes Lrdatares originates, inflrudtion: & autres pattiers concernant ma commiſſion, ſert entre 


let main; de Monſieur CHAMBERLAIN, Avocat, in Crane-Court-Fleet>Street. 4 
(a) Un altro anno gia faremo meglio. 5 


N. B. On terrad la ſuite de cette reponſe un Supplement de Mr, GRAZIANI, No. XXXVII. 53 


. 


> 


1 


lary ſhe is entitled to by her contract, he may with equal Propriety refuſe it to the 


reſt of his Performers, and the Right of Convenience become the Law of Equity. 

I have now laid open the whole of my Negotiation as Giardini's Agent, and 
the part I took for his intereſt. Whoever will be at the pains to compare the 
Original Inftruftions and Letters, which I have referred to, will eafily ſee J have 
not been guilty of any Miſquotations. I undertook the Commiſſion from Friendſhip 
for him; 1 ſold all my Effects and Cloaths for his fake; 1 did my beſt for 
his Service: and he has indeed rewarded me d la Giardini. 


The Truth is, he had no great expectations from the laſt Seaſon, as appears by _ | 


his Letter of (a) the 30/b of Auguſt 1763, and his want of Succeſs may in a great 
meaſure be. imputed to his own wavering Diſpoſition. . 

About the middle of July he ſends me to Italy to procure him a Set of excel- 
lent Singers and Dancers, ſuch as might be worthy of the Audience, with which 


he expected to be honoured. In a few Days after, viz. on the 21ſt of July, he 


engages the Sartori, Giuſtintlli, the Crenſanini and Romani, and fixes upon the 
Mazziotti as firſt Man Singer, and the Spagnioletta as firſt Woman. On Auguſt 
zoth he prefers his ever-dear Mingotti to the Spagnioletla. On the 16th of Sept. 


| he loſes the Cremonini, and ſues for one in her Place. On the 23d of Sept. he re- 


grets the Loſs of Romani, and commiſſions another Tenor. Indeed, he till re- 
mains fealous for the two PRETTY HoPEFUL Tits; but unleſs I could have 
ſearched for them in Georgia or Circaſſia, he was doomed to go without them, 


fince all ſuch, to whom I mentioned the name of Giardini, at once rejected being 


any ways concerned with him. NES 
Upon the whole, I am not conſcious of having availed myſelf of one farthing 
to the prejudice of my Principal, or of having concealed a ſingle Circumſtance re- 
lative to my Commiſſion, which can tend to bring the whole Truth to Light. 
Nor am I any ways alarmed about the Iſſue of his Chancery-Suit as far as regards 
myſelf; but I muſt bewail the Situation of thoſe whom he has involved in my 


5 A ; 


Diſgrace. ' I brought them over, and the Confidence they had in Giardini, was 


owing to the fair Character I prodigally beſtowed on him. Little did I ſuſpect 
at that time I ſhould ever ſee them reduced to miſery, involved in an expenſive 
Law-Suit, rendered incapable of returning to their own Country to profit by their 


Talents, and loaded with imputations of Crimes as infamous as undeſerved. Add 


to this the preſent difficulties. they lie under of getting their daily bread, and the 


picture of their misfortunes will be compleat. Happily for us, we ſtil] live under 
a gracious Government, where the Laws are calculated to uphold the Innocent, - 


and ſuppreſs Tyranny and Oppreſſion. 


London, Sept. 4th, 1764. | | a GAIAIII Lzon E. | 


N. B. The Original Inflruions and Letters referred to, and of which Copies are annexed, are in the 
hands of Mr. CHAMBERLAIN, Sollicitor, in Crane-Court, Fleet- Street. 


(a) Another year we will do better. | 
N. B. The Caſe of Mr. GRAZ IAI is added No, XXXVII 


AVV1SO 
1 LET TORE. 


Non ti  maravigliare, ſe tu vedi le Lettere di Fx Lick 
GIARDINI piene pinze di farfalloni, percioche non 
ſi vuol mica eſſiggere dicitura ſcelta da un cotale 
Scrittore. Che ſe peravventura ti cadeſſe ſotto. Voc- 

chio qualche parolaccia, ſovvengati quel verſo di Na- 

ſone, che comincia Ruſtica &c. Ne tt ſcandalizzino 
aleuni motti aſpri e pungenti, di cui e' ſuole ſpeſſo 
far uſo; Imperocthè non è gid egli un GIAR DINO 

di fiori, ma ſi bene di triboli ed ortiche. 


LETTRRE 


L 24 Jr 
vent ven ett pet errtvext yes 


LETTER A di PROCURA 


ſatta da FELICE GIARDINI a GABRIEL LEONE, 


. A chi 3 7 0 H : 
Ochs, ſia per certifiine come che il proprietario della preſente, Signor Gabriel 3 
ſi porta in Italia per contrattare a mio nome con quegli o quellg virtuoſe, come 
pure Ballerini o Ballerine, delle quali gliene ho dato le mie iſtrusioni. 
Segnato e ſuggellato di mio proprio pugno. 
Dato a Londra il di 8 Luglio 1763. (L. S.) 3 GIAA DI. 


> * 
121 Finn > 4 4 a 


; 77% J OTE on VAN te ute 


18T R U 2 1 0 N 5 ; 
No. I. . „Ain A110 
Bene raſſare 321 Signor Brivia e es il 2 . e 1 ſua 1 quella propoſta 
da lui. Toccante il Tenore, quando abbi buona voce, e buon peiſonaggio ſcritturarlo 


al ritorao del viaggio in caſo di neceflita e dopo d'ayer ricevuto I' ultime deciſive lettere dal 


Signor Giardini: circa Vonorario 500 e 50 Zecchini e che nel contratto non fi parli di prefe- 
renza. Toccante la ſeconda Donna ſua ſcolara non trovando, alta per 955 Donn meglio, 
al ritorno fare tutto if poſibile ai Gmpere il contratto, ancorchè coſtafſe [1000 Zecchial, e 
regolarſi in conſeguenza: Informarſi,a Milano fe. vi fa una buona coppia di Ballerini Grote- 
ſchi: prendere I ultimo ſpartito dell” Opere ſerie, ed informarſi circa un Diet illa di Palla- 
dini, come pure Feſperi ed altro dove ſiano gran cori: e paſſare da Sr. Martini con compli- 
mento di Giardini detto ar e per, lo Stelle — 


3 —— * — * * =” W 
o 


WA 

þ 4 N 
82 * 3 
1 e $A. 4 I \ - 


„ PADOVA. 


Se in caſo che à Napoli non fi trovi meglio Muſico ſoprano di Ruth; il quale devi ſenti- 
re prima di paſſare in Napoli, ſcritturarlo ſe ſia poſſibile per la ſomma di 1200Zecchini i in tutto. 


_— - 


No. III. ROM A, 


Piccini ſe viene alla primavera, 200 Lire Sterline facendo due Opere, occorrendo qual- 
che arie di ſtaccate oppure altro : e far delle diligenze per Ballerini Groteſchi e per una voce 
di li Baſſo : ed inſiememente per qualche prima Donna oppure altra d' aſpettativa. 


—— 


No, IV. | NAPOLI. 


Luciani Soprano quale domanda - = [. 1500 
Guarducci Soprano quale domanda -  -*£.1000 
Catolini | 
Mazziotti 
Un Baſſo 


Prima Donna 

Ballerini Groteſchi 

Muſica dell ultima Ho come alen per cori e qualche ragazza d' aſpettativa 

EE No. V. 
[ „ ä 4 
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T7 4 whom it may concern. ee FO APES AT. 
Et 18 e the'Propiietor-eF ebe-prefent;- Me.-Gabriel Lens goes to 6 10 


to contract in my Name with ſuch Singers, Men and Women, and — Dageers, 
MO and Women, concerning whom [ have-given him my Inſtructions. - TEAS 6 
Signed and ſealed with my own Hand, — | 
Given at London the 8h of July 1563. - (L. s. * | F ELICE . 
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Wr - Grarpini's. INSTRUCTIONS.” 


Ns. 1 Is: 9155 
OU. muſt go to Mr. Brivis $- 1 bear Mr. Ch and his Scholar * that Was 
J . propoſed by him. With reſpect to the Tenor, if he has a good Voice, and is of a good 
Fi re, to contract with him on your return, in caſe of neceſſity, after having received the 
geciſiue Letters ſtom Mr. Giardini. With reſpect: to the Salary, 550 Sequins, and that 
in the Contract there be no mention made of preference. ith regard to the ſecond 
Woman his Scholar, not- fiading any other. for fiiſt Woman, on your return to try all poſ- 
ſible means to break the Contract, even if it ſhould coſt 1000 Sequins, and to regulate your- 
ſelf accordingly : to inform yourſelf 1 Milan, if there is a'g6od-pair of comic Bancers: to 
take the laſt Score of the ſerious Operas, and to inform yourſelf of a Dies illa of Palladini, 
as alſo the Veſperr, and others where there are grand Choruſſes. - "0 89 | to on Martini, with 
compliments from Giardini, called Piemontefino for this — 
chin A 1 . 
SY = AIRES EN | 
In caſe. there i is no better firſt Man Soprano at Naples than Rolfi, BIR, you nut hear, 
before you go to — to wr el with gi if poſſible, for 1200 —— 


enn 1 u, * 


wi - I coma. ts. » ICS e TE 


If Piccini comes in the Spring, 200 C. 8 two Operas, adapting ſome Sticcato Airs 
or others -- to uſe Diligence for comic 9 and for A * likewiſe” Jour a fan Woman» 


; Singer, or or one of — 


No. IV. | 1 A . LES. 
Lucciant a Soprano, who aſks" pd fs 5 1 | 
Guarducci, ditto, who aſks LI. FFC 
Catolini | 1131-12 355 040999 iu MSEACEINLE - 
Maxzziotti ENNIS CERT END ind 1% 661A 
A Ba's | F „ 1 
Firſt Woman ee ee OT 7 

Comic Dancers 188 7 | 8 
The Score of the laſt Opera, and i an 7 — 1 a young Gia of ExpeAation. 

ann D No. V. 


* 


— — 


„ 
WN NAPOLI: DE ATED WP» 
Dopo aver ſentitd' it Minteveti e fo on fa poet a tur] n FRY 
eſtenderſi alla ſomma di og ageing * at, 
Catolini e — + Se Catolini abbia voce forte 4 1200 Zecchini, e ſe Maxxiorti 

ſia migliore 1400. — In rn Donna, effendo mente eccellente 1400. 

No. VI. 

0. 


Queſto Guadagnin non ſi ſa ſe ſia c n Tenore o Baſſo per conſeguenza 
non ſi puole decidere n nulla — 1 ſuo 2 eccetto un —— Caſo « di  bilogno, _ 4 


— s a. 4 * Ls i 4 ad 


— TY” Ms. 4 „ 


No. VII. ly 11% hg N e e [ 
- Prima Donna Week — 4 - Oy? Zecchini 1400 5 

Robby mediocre — 4 =- * 000 

Primo. uomo ſe Luciani — = oP K * 130 

l 5 : % a . — - — — 6 f 
| Eee di Ballerini fe buonl =_ — - 1 9 

— 99 > a FOES 45 5 800 

Tenore 433 . 8. | | 500 

Ragazze Zaſpettative di buona voce e e aſpetto per la een bromete 

i ayanzare in Talento e paga 


NB. Che ne* contratti eccetto il primo Soprano e prima Donna 4 ſia 2 
non vi debba ſpiegare il grado toccante gli altri. 


Neſſuno alloggio ne * ul Viaggio ne picciol 1 ers Ne 1 5 
cola di we. | 


—_— — 8 n 
P's 
„„ Ms. BAS 0 — 8 a — 


„ 22 


u VII. Regels 1 78 | 
Sopra 1800 Zecchini fra il totale - Zecchini 
Sopra le 1400 ---- di pitt 


5 
th. 


—_ —_—_— 


— — era mmm 2. 
Sopra le 1200 ---= ., pit - - _—..:. p 
5 — Sopra 1 _ - — + IFC WO - — 100 
Sopra le 600 —- — — - — 50 
- _ - - Sopra le Ragazze, e ciaſcheduna GT. — oe” 
' _  "Sopra I 800 ---- - CC²âʃt? ng? ot. -.. 
CCFCCCTTTTTTT Ly *86t=d 
No, IX. Per # dieci Comandamenti. 


. Nob „ , NE 24 19 

II. Nox ESSER MAI suBITAN oo. | 

III. Nox TRATTAR- MAI con BUFFI, e eee 3 
IV. Civits con rurrr. | . 
V. PARLAR roco ED ASCOLTAR ASSAI, : 
VI. Economia con DECENZA, 8 

VII. RicorDARs DI QUELLO CHE $I DICE. 

VIII. ArRIRE rid ORECCHIE CHE occhi. 

IX. CRI SERVE UN vIxO AMICO OBBLIGA 8E. 


X, Ls COSE ANDANDO BENE NE AYRAI ONORE E err ro. 


A l 2 f © : * . | „ 


5 1 
No. 3 NAP LES. 
After havi Mentovaii, if Lucciani is e a 4 roſt, to lt 1 and BE 
to ga as far as ng um of 1800 Sequins, , 1 


Catelint. and Masziöni; if Catelini has 1 ſtrong Vale, to give. 1200 Sequins, and i 


Maxxiottl is better, 24503" . the firſt —.— if Sxegllent, 1400. 12 


* TEL TY | 
— * — 3 
„ * 5 . TESTS : f : ! 
18 * . — * — 4+ F 5 , l 1.1 j , ; + F F * 8 . x 4 
We. VI. 20 
5 | 


it is not 88 whether bobs den, a Contralts, a 7 ener, or a B aſs; 
can een on his account,” er in rv caſe of extreme Necefity. 


{ «4 2 i MICS enen EO T5 PU u 
Firſt Woman, excellent - =. 1400 Zecchini,. 
| — middling ee 8 3 400 %%r„ꝛ —S 
N n A - 125 AE ON . — 
A ger el Dancan, if ga il ih „ ua s S aN 9:42 
F 115 We e 
- SEE, „ „ 
Tus young Girls of E oþeBation, my Nen and TT uw r hes 


» 


for a couple I LE: 6 to forward their Capacities, and to pay , 600 
VN. B. In the Contracts, unleſs to the firſt Soprano, and firſt Woman, ( neceſſury) 
not to explain the rank with teſpe& to the reſt. 
n — 1 or ſmall cloathings rather a trfl 


more. 
| g 1 — aw wha ——— vii 
No. VIII. Rule of Augmentation-in caſe 70 "ASHE 
Upon 1800 Sequins upon he whole Oo. 200 Sequins. 
Upon 1400 = _—_ =_ S 
Upon 1200 „ - 100 
WV Upon 8 2 "M0 Oh 80 r 100 — 
o 3 | PAT: . 80 - = 
my Upon n 1 7 young m, to each Seed win bo ig 43 5 — ; 
83 Upon 800 | 1 21 e 339 5 0 
. T:. eas 53> 
No. N. Onde: dn dan The: Kew Commandments, | 
*I. To Disco No Senn. ; | +6360 
— Pl, op , nog og 
; | III. Nor To TREAT WITH dne, Le, 3 1 
IV. To A crvit To AÄ II. N ee 
0 V. To TALK LITTLE, aun HEARKEN A axnAT DEAL. 
VI. CfEconomy wiry Decorun... 
VII. To MEMBER WHAT 18 al. 
VIII. To ort Your Ears Mort than Your  Fyxs, 1 3 
IX. Wro-.gzrvEs. A TRUE. FRIEND, OBLIGES HIMSELF 


1 i 3 unn TuixNGs G0 WELL, vou WILL HAVE HonouR And ProriT. 


M. No. X. Rho kus 2 C. e ee 


a In Dei Nomine Amen. Are el Mida eee 2 01 a 7 

Perz, la preſente tins room) A, yalere ere, Wy » 12 
urato Iſtromento app cal ua a WN e 7 J F. 7 

per 4 ta di Settembre 1703, ed _1vi rs Bb A tutto i Giugno. 1 1 764, 


e durant detto tempo intervenire e cantare a tutte e quante OR AS e N 
Opere (), che fi faranno nel Teatro Reale, e che le ſaranno ordinate dal“ Sig 
FxLIcx GIAKDIN} Direttore di detta Opera: Dippiù ſi obliga il ſuddett 
non cantare in veruna Aſſemblea :0:: — luogo f in deln Opera 
ma averne ottenuta. la permiſſione in Gland 
ſuddette condizioni il ſoddetto FgLICg Gian C obbliga di pagare al ſudde 

per le ſue virtuoſe fatiche Zecchini o loro valuta in 115 9 utto e pet ones 

rate, la meta dopo le yenticinque recite ed il rimatſente alla five della agions. "i Ko 
dendoſi che ne” caſi d'mcendio di Teatro, divieto pubblico e Amiti, il ſuddetto 

debba cfſere pagito 2 proporzione delle retite e come fi coſtuma in Italia in fi 47 1.0 on- 
giunture, e ſinatmente li ſuddetti FeL1Cs Grandin e. aber e ke ſte, e di 
reciproco coniſerifo convengond che quello di loro che contre "Yo fe ad 
uno o pid degli” articoli di ſ 1 accordati- paghera all* altro 10 volta * ci aſche- 
duna contravenzfone la pena | (ſomma) öltre al rifacimento . © dani; eltern 
e danni dovranno eſſere computati in conto 5 BM" In fe ai ebe "queſta « con al- 


: tra fimile ſar3 ſeßnata da ambe le 0 xt; $ enter, 
E 1 cats Om Lac, 

Wo) e 5 0 ee Mrd. | ta 1. 104 — OfaxD * 

No. XI. ; 14 \hagag 6d eee, e 


J pagamenti ee alla — diſpoſizione cive"in\'2, 0 3, 0 4 rate. 
L'avauzo del denaro che non debba eccedere la qu 1 parte. dell "Onoratio, EUR 
queſta che dal canto loro ne diana ſecurità di render — 11 Holl 


* 


No A - + er 077 91 


Se in caſo Piccini non zecettaſſe e che non poteſſe venire, prendere 7 Ho Mat- 


tia Vento non eccedendo perd la paga di 220. Zecchini; . con, Farticolo- A che 


debba obbligarſi a mettere aſſieme paſticci, comporre arie duetti fare Teeitativi Jecondo 
che gli verra ordinato dal Signor Felice Giardini. n 
No NI. —— ꝶ J—-dvjlll.kk«„«é« «4 ————————  — ————— ——————— —U— Ds —— 


Ricordarſi che contrattando oon qual fia perfona che non abbia compiuto ar ce 
di far contratto anche col Padre o Madre o. Patent d Maeſtro. 


No. XIV 8 reren 
. . A OT TY, n 77 
Meſdames La Veuve  Graſke & % "Hunt 4 Pele. oh F $7 
Giuſeppe Marchiſio a Torino. Fig 158 8 
: u Sigzot "Abbate"Proſes” a"Milado; 7 oO 
Signor Agoflino Domenico Vareſe" a Genova. 10 


Il 8 Giuſeppe Morris a Roma IV 
Signor; — e 1 Fighe a Napoli. oF Nt 


No. XV. . cn. { 4301280 ein ne 4. 21 1660" Zhechint.-* 
in Siena 1 0 334 TC -* ainiquanta's cents di pid. 


4 | . No. XVI. 
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TH 10 the Name bf God, Amen. 8 1 | 

Y this private writing 10 value and tenour, 25 itt! vas a [Fonds an it ap» 
pears, that - obliges — ſelf to be in Eggland by the middle of Sep- 
tember 17535 and to remain there to the very end of June 1764, and to come and 
fing at all and every Rehearſal of ſuch Operas (“) 28 ſhall be performed in the Royal 
Thratte, and which ſhall be appointed by: Mr. Plc 'Granvini,' Manager of the 
ſaid Opera, moreover-obliges'---ſelf'the fad - not to ſing in any Aſſembly 
or oncert” of” other place, except at the Opera, without having firſt obtained permiſſion 
Nat from the ſaid  G1arnini, and on ne conditions the ſaid Mr. FELICs:G1aR- 
r elf 4% Hanh to pay to the ſaid ſor his (or her) trouble and fatigue 
. or their value in full e 00 in two proportions. The half af. 
ter twenty-five repreſentations, and the other half at the end of the ſeaſon. It being 
underſtood that in caſe of the Theatre's being on fire, a public prohibition or the like, 

the ſaid. » ſhall be paid in proportion to the repreſentations,: as is ba in Italy. 
in ihe like td And finally, the faid FeLice GIAARDNᷓT and - -< do by mu- 
tual conſent reciprocally agree, that which ever of them ſhall fail once or oftener in 
the above articles agreed on, ſhall pay to the other the ſum of -- - - over and 
above the reparation of damages, the which forfeits and damages ſhall be reckoned on ac- 
count of pay, In apr ah of We this 1 85 a et ſhall be ſigned by both 


ZF 8 I GABRIEL LEON, 
Ky for FELIcx GiARpixI. 
1 Or other Muſical Entertainments. : x 
Ne Xl. A 5 7 1 70 * . WN 


The penalty ould | be e the fourth part of the pay. 
The payments ſhalt be at their own diſpoſitions, that is in 2, 3, or 4 parts. Pf 
The advance of money ought not to exceed the fourth part of their 1780 r 
de they” give — to 3 to London to fing th there. | 


* nn eng e W eee eee 
0 * . \Piecini ſhould bot 10 not accept or could not . to take this . 4 
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W. , ee 21 e ane our — 
To remember in tidy: ih any mn ds 21 . to contract all 
W with the Father, Mother, Relations, or Maſter. - 


J.. ag N . 
Mefdames the Widow Graſs and Hut at Paris. „ 
Giuſeppe Marchefio at Turin. de 


ci . e 25. Praf, at Milan. Genda. „ i 3 4 20-4 r ; 
\ N Agen, 2 areſe at Genaa. . 1 = 5 „ 
nn #4 3 Fr hd | $$ 
of TY A ths 1 a8 * Giuſeppe Morris at BOWS . uni 4s. in ; 
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face buon Cant „ 

La Brucciatina a Venezia. 7 

a Baglioni in Fiorenza. 1 
5 E 14T — — in — 
No. II : Pots tbr 

. . Non. trovandoſi una 8 — "UN Donns einn 

litt ed. il m_—_ . — — 
" No, XVII. F. er ee eee eee 


Informarſi d'un certo · Conſalini Cali bre e Wie avere — voce, u 
_ ha cantato a Fenezis all Aſcenſa. a 


Londra 12 Luglio 1763. | oe UE Cf} EN "> 
| Ricevuto dal wall Giardini „ ee a 


; LETTERE di Fries Ciel 30 


G * 


* 


— 


N e oF 


No. XIX. Premiere Lair dathe ts 14 Fain 1763 3 lo "UP Graſſe & Hue 4 Paris 
Mladame, pe 


ar mon Ami, Monficur i Jai regu öde ebe . 0 „ Jan vous re- 
mercie de vos offres & de la bonne volonté que vous me faites paroitre en vous 
intereſſant à faire mes commiſſions. Le Tailleur de I'Opera partira d'ici Vendredi pro- 
chain pour ſe rendre a Paris ; 3 Il ne manquera pas de paſſer chez vous ; il à toutes mes in- 
ſtructions, & vous pourres, Madame, lui fournir ce qu'il demande, en tenant un RY ac- 
compte qui puiſſe ſe confrontet avec le ſien. 
ous recevrez celle · ci par Monſieur Leone, qui paſſe a 3 Paris pour ſe rendre en. 1 Italie 
me conduire les Chanteurs & Chanteuſes que j ai engage. Je vous prie de lui faire — ano 
| pr? nf wh de France, & de le tirer fur moi en vous faiſant donner un double Regu doi: 
me date. 
Je ne manquerai pas de mon edt de vous marquer ma reconnoiſſance en vous en 
dant tous ces Seigneurs & Dames Anglaiſes de ma conndiſſance qui ſe rendront & Paris, - E 
attendant j je vous prie de me croite avec © er de conſideration 1 


Gy Votre nene & — Srrhne 
| Felice Giardini. N 
* 7 CONES = — 
VIA wOrs 
No. XX. Letir ds Giardini à Arr. e du dee 1763. 


Amico Cariſſimo, 


| b&: queſto punto vengo di ricevere nuove da Venezia: come oY queſto Signor Rolf ſia 

iuttoſto indifferente, anzi cattivo, co” che fate tutti gli 8forzi per l Na primo uomo, 
e fra raltre coſe queſto Conſalini. Di prime Donne, Brivid'mi ſcrive che vi & una certa Bian- 
chi che non & cattiva, procurate di ſentitia. II voſtro figlid fa un any ma domas.. 
ni gli condurrd Bromfeild il quale ne avra tutta quella cura come 46 belle u Principe del ſun- 
gue. Giuftinelli piange amaramente la ſua coglioneria. La Cremonini mi ha mandato a ri- 


anthers di ſette volte ma ſenza prd: Now conoscono - GIARDINE La Ee 4 
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TDhbe Brucciatina' at . 2 5 ö 


128 34 71331 Far Bag lions. at Florence, V7 

5 R's T The F Lu Comic Dancers alk Florence, 

No VII. AY 7 3 

Not finding. 2 god bull Woman, try wget the Brucciatina Semin, the price 

1400 Sequins up to 1800, 5 
No. XVIII. 


To inform yourſelf of a certain Conſelini Caſtrato Soprano, who ſhould have a 
good ober and ſung at Venice at the Aſſumption. 
London July 12, 1763. | | 2 3 

| Receiv'd of Mr. Giardini = — 1 
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Ja No. XIX. _ | | Lare to - Widew Graſs and Thoed at Fei June 14, 16 6 
hal oy Madam, e e a ph, 5 
B* my friend Mr. Gee! 1 ln received your Letter of the 13 inſtant. I am 
obliged to you forthe intereſt you take in my commiſſions. The Opera-Taylos 


ſets opt for Paris next Friday, will wait upon you, He has my Inſtructions, and 


you gr furniſh him with what he may have occaſion for, keeping an account that 
tally with his. 


Lou will receive this from Mr. Leone, who takes Paris in his way to Italy, in or- 
der to bring. me the Singers, whom I have engaged. I defire you will advance him 
S Le, and draw on me for that Sum, taking a double Receipt of the 


As a f of my gratitude, 1 ſhall not fail to recommend you to all the Lords 


and Ladies of my acquaintance, who po to Paris, In the mean time, believe me with 
* ee Nc. 


J 0 Felice Giardini. 


3 wc 1 ä ne hes 9 21 


1 1 


No. XX. 5 8 re, ou t 1 Jab 12, 2 
Deareſt prend, 


Have juſt received news from Italy, that this Mr. N. is NIE} not to lay bad; 
1 do. all you can then for the other firſt Man, and among other things, this Conſo- 

ni. "With regard to a firſt Woman, Brivis writes me word, there is a certain Bianchi, 

Who not bad 3 endeavour to hear her. Your Son is à little better, but to-morrow 

I take Bronfidd to him, who will be as careful of bim, as if he was a Prince 

bn ihe Blood. Giz/linali laments his folly. bitterly. The ork bas fent' for me 

feveral times, but to no purpoſe: _ Tusr no NoT KNOW GIARDINE. - 1 Wh ae 

| 1's 


f J 34 J 


Tol Pho fatta leggere a Sodi ed a Noferi, i quali mi hanno rotto tutti i ſeagal a ſorns di 
buttarſi di qui e di Ja dalle gran riſa. Jo gliela timanderò, come vi bo detto, e fi ipera 
che queſta maniera ci procuretà la continuazione de ſuoi caratteri, la qual coſa non ci terra 
malinconici. Ricordati dell' amico, leggi i commandamenti non ſparagniare fatica pet 
' amico, che I amico non ne ſparagnierd per te: Addio di tutto cuore ſono 
Londra al di 12 Luglio cio Martedi 1763. Pelice Giardini. 
Venerdi ſeriverò e la mia ſatà diretta all' Abbate Praſca a Milano. 


_—— 


— 3 — 


No. XXI. Lettre de Giardini à Leone datie du 15 Juillat 1763. 
Amico Cariſſi mo, | I 1 

A Lla fine il Giz/tinells mi è venuto a lagrimare tanto che l' ho preſo, ma col Ribaſſe 
| di cinguanta Zecchini, e la medeſima coſa ho fatto alla Cremenini,. la quale fu ob- 
bligata di raccomandarſi alla Sartori; cost che ſe ſenti a parlare di queſto ſecond uomo, 
che ha cantato a Padova ultimamente con Elif, potrai trattarlo per un altr' anno. 
Vzpi, LEONE, cn' 10 so FARE IL Mio NEGozZ10 : procura di fare preſto, e ſo- 
pra tutto i balletini. Ben preſto ficrverò l' ultima deciſiva di Romani, che ſe © 
mai faceſſe che non mi rimandaſſe il contratto in dietro, ſubito il tempo ſpirato allora 
ti ditò che coſa biſogna fare, adeſſo mando a vedere come ſtanno in caſa la tua mo- 
glie e figli, e finiro la mia lettera dopo. L' altre poſte le invierò tutte a Napoli, 
e ſpero che le giungerai nell' iſteſſo tempo. | BI 
Il mio ſervo mi vien di dire che la tua moglie ſta bene e che ti ha ſcritto. Il 
ragazzo non è guatito, ma il Chirurgo lo dice fuori di pericolo. Todi aſſaſſina la 
Sartori con lettere di condoglienza e di miſeria: s'aſpetta ben preſto qua; con tutto 
cio gli manderò la ſua lettera, Trombetta, la Mattei e Bach ſono partiti oggi per Pa- 
rigi: Grandiſſimi pianti, ma che fi potevano aſciugare' ſenza gran fazzoletto. - La 
Sartori parte Mercordi proſſimo per Parigi, PARLANDO CON CREANZA.' Neferi vi ſaluts. 
Adeſſo ſanno tutti che tu ſei partito per Vlrtalia,” e ſono ſtupefatti: chi dice che 
una coglioneria,, e chi dice che non è vero; e ſecondo il ſolito fanno i loro alma» 
nacchi ſopta niſſun fondamento. 2 „ eee e f 
Mr. Farmer ha pranzato quà: abbiamo bevuto alla tua ſalute; cosi conſervala ſe- 
condo la noſtra intenzione, fa pulito e ricordati che ſono di tutto il cuore tuo 
E Londra al 15 Luglio 1763. 88 Felice Giardini: 


No. XXII. 1 Lettre de Giardini d Leone dati du 21 Juiliu 1763. 2 
Amico Cariſſimo, 3 "OY Oo $07 bog 
O vengo di ricevere la confermazione di Romani Tenore fame ſiſſimo al ſervizio del 


Re di Pruſſia con la ſua ſcrittura, coſiechè del Tenore non ne portiamo pi: ho 


ſcritturato Giuftinelli e la Cremonini, e la Sartori come vi diffi nell' ultima mia; cost 
che mi biſogna il prim-Uemo la prima Donna ed il Baſſo, queſte Ragazze e Ballerini : 
A te Gabriele fatti onore che ne ſarai contento. Abbiamo rimandata 1a lettera di Todi 
a lui ſteſſo ed Ages gli ha ſeritto che Caruſo era arrivato qui con la ſua moglie, e che 
loggiava in caſa ſua inſino al ſuo ritorno di Scozia; Oltre di cid tutti quelli i quali 
ſono ſtati complimentati da lui, gl hanno ſeritto una lettera lunghiflima congratulandoſi _ 
ſeco del ſuo n ſucceſſo; coſt che riceverà un pacchetto di 22 Scellini di lettere, 

Queſto giunto alla Geloſia ed alla nobiliſſima miſeria che gode in quel paeſe i (pe 
che lo farà cotrer a_Londra a piedi. L'invenzione di queſto. & del famoſo Ag. La 
tua moglie e figlio fi portano bene, e ſubito che potrd decentemente andarci in caſa, 
non mancherò di portarmi in perſona per ſapere delle ſue nuove. 
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„ eee Dino, lte 1, 6 


Sieben 10 l Esbit 
nn of Paris e * zult, b * 
ed 2 Letter of. vice 0 the Widow Lean * 5& 1 at 
inting 12 8 credit on Mr. Marcheſio. On the receipt of yours, 


I; 1 him to the. neceſſary orders, ſo that on the receipt of this ou 
my Ba the, 3 14. ſecurity, you can "require both at Rome and Naples. 15 
an while ; and e, instant you have contracted with any one, le 


me 1 
me know, it. I will write by this Yav's Poſt to, Graziani, to let him know. _ I wilt 
on your recommendation” wave all difficulties 1N STRIKING our THz VioLINCELLo | 
| or, Tu A.. ono SHALL CERTAINLY BE our. I know not what to 
ts Any bree beyond thoſe I have given you would be uſeleſs, and there- 


ore I Eu: nothing to 175 but Tag your Family is all well. 1 N. given your, Wife = 


fe G uineas. ye me cordi Yours 


% Ma 404ett Vole Giardini.... 


ES” Nader, „ Güte, Fe armer, Polly ſend their compliments, | Noferi is in 
unt ” TR, * 
( An ane to Lal. meaning the Widow Graft, Graffe f in French ſignifying Far. 


Ss XXVI. % PR Hug. 22, 1763· To Mr. Leone ar Napki.” : mY 5 
4 Dieareſt "RA ai AH | 

truth. 1. ſhould make you many Apologies for the Diſappointment you met with at Paris, 
Had I K non it. ſooneiz the remedy ſhou}d have been quicker; nevertheleſs, do not be 
diſmayed, beeauſe money will be found, and as I wrote you word in my laſt, the order is 
as welb to R 42 NMeples. J want nothing but what depends on you, , Do not make 
4. culties if this Mazxziotti 15 /o ou If the Brucciatina will come on reaſonable terms, it 
is well; if not, Iam: tormented b 2 Bogg in favour of Piccingli, - I am much ſur- 


prined, that ſuch: 348i the, ri. and Giuflinelli, are not to be found in /taly, and 
for: the: ſame price. i Tam torconclude. then, that all Muſic has deere Je taly to turn Stroller 
in: Malland aud 1 10 moitex 3 let us come to theſe two Dancers. Young, as they 


are, if they will take 6 or 700 Sequins, and their Journey 78 land free, you may engage 
theme c eee this () Pafticiere, and if Piccini cannot break off en 
1 ;eodeavour:to:get hit Mufc. If he will compoſe. an Opera on purpoſe. for me, 
will leavgdhin the choice of the Seed, and give him 80 Sequins for it. This may gain 
kim credit and acquaintance in this. Co „which may prove very beneficial to him againſt 
he comes over himſelf.' Romani comes. emember the is young Girl. - Write to me 
/\ lia if any thing be wanting, it may be remedied in ime. Todi's Letter is really | 
EY +Lſee:no: 8 deraſion to ſend. * beck. But I will keep it ſafe, and in caſe it ſhould 
be.o judice to him, i will.return it forthwith, - I have already had it entered in my 
Amicis 


our Wife and Family are well. My F riends. ſend their compliments. The De 
and 7 remain here labouring to get the Theatre in order. Adieu. Remember the Com- 


are in Holland in deſpair, not knowing where to go. Giz/finelli is in the Country, 


— as | tha you tay! Plnuyotentiery, tho with a certain reſerve. Ian ever coididlly” 


London, ag. 22, 1763. e e PHE IRE 


By 


2 0 Mr“ — 1D N Wines ee eee ee wi, 44.0 4. "= 
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una AVA \GrorTEC A. Tengo tre balleriniegrd lentir fappiate chela ſeconda e berge na 
Ia ho ed il ſecondꝰ uomo: non v'imbarazzate per Faltr anno che ho gia cone teſari, travagliate a 
8 © NON BADATE A' MIEI PREZZI; ech ee i tardi, ſo che r 9 
toni; vorranhe tirarmi per la gols, ma PaZicnza, | Giacche ho fiſſato tutto qui, b 
car nient'alttt che una Jecente tcanomia, ed addatata alle preſenti citeoſtanze. 8000 man 
dalla voſtra moglie iN voſtre nuoye ed Il danars, lei e la famiglia'ftinno beriiflimo: Contite'fo- 
pra me che prenderò Graziani, anzi gli fars parlate di Venſer. Qui” fi dice che ij matrimonio 
della ſorella del Re fl farl 5 mA, di ez D Dunq ue, ſe Te poreth cominttare fe mie prove 
hel. meſe d'Ottobre, farebbe \ una b yon ac Jein. ſempre; 1 non foſſe che q ny 
ghe, e diriggi le mie lettere' cosi: To Mr. . ie in great Soft ſtreet Hay -M fb 
I "Toccante a Piccini, ſicuramente avrei piacere 18 ma quando non 1 poſſa, bif 
TA aver delPopere intiete delle meglio; ed allora prendere quello che voi w'avete detto. on 


ho fatto ſpedirealtre lettere,per Roma e Napoli, coſicchꝭ vidirig veſts a Napoli. Fr 
= ſatio, di tutto Tied mi dico W e ſervo 850 W 


2 . e de " 'Feltes Gim 7 
| ti em eilten 8 7 
"No. XXVIIi. e 2 Ciadiel a Leone date a. 30. a Kube h 2h 
Cariſmo amico ant 28 62, ts a 


W la. voltra del 10. corrente la quale non mi fa 8800 Afpigetre in ſentire quanto ano 
grandi le calamit3; ma ſpero che a queſl'ora ſaranno finite e che avrete ritrovato tutto. 

ORA SENTITE BENE, A ME NON MI BISOGNA ALTRO CHE IL SOPRANO. PRIM'GoMo ED 
1. BAs80 e gli due ballerini che mi dite'd"aver impegnato; Se non avete / fiſſaio icon: la bg 
znioletta, come mi pare, non impegnate niſſuna;"perche avr6 la Mingetti. Eceoci ad 
porto tutto quello che mi pteme è che vi ritroviate qui al pid Jungo-tempo| alla fine del meſe 
venturo © per la meta 4 Ottobre con a prim u m ed i * ane (3 N ow = 

Ze, ſe le trovate. u Muang 11 Ni. 
In QYANTO ALLA CA88'a now Ho ure nao D eee ples cnzno CHE 
Tg DIFFICILE FARLA ENTRARE SENZA DOOANA, PARTICOLARABRTE VENENDO! FER 
Make, ruokchz' 1 Carir Ax O DEL VASCELLO 'FOSvE VO0ITRO'INDIMOANIED; ED A= 
LORA? Po TROVERESSIMO MODO Di AVER'LA ROBBA”'APBPOCO APPOCO:IN'UNA: MANLE= 
RA -COMODA E 'SENZA RISCHIO. . *- '© exits p3t cor xo d Set low world. iy 0 
Se non potete aver Piceini, ſeritturte Sie queſto Signor Vents tantb per comporre un 
Opera come pure per accomodar le altre e recite, e tutte quelle addizioni che ovcorrerano nels. 
la ſtagione e fatelo partire con gli altri. Se potete fare che ſi ritroviano tutti qui alla ſine del 
4205 3 potrei . in ſeena verſo la fine Ae che ſata it tempo del nntrimonio 
| a Pcinci 3 . ne 7 n sei nv 4rd . 
{La vöſtta moglie ta bene e Gig la 2 5 ihb6ja. 28666; thr! aimico-fate il kap 
poflibile che mi far d'un grandiflims' wn UN ALTRUARNO nA bee ati 
teſo che quaſi tengo la compagnia tutta fare delutstemi tutti gli amicice R 

ny amicizia voſt uſo 3 ers PO ot mY r 919 iter L dss A 4250 


11119 Londra M ane 2-9 It 1 e ** T6479 * ae, G ende 


ty W 
ld. 3 | e 155 2 10544 


| Nel rogent da Ballo,gl-leverd — ok . LT ANAAATY- 


Ferrer Hoa, 
Conan c. ce 3. da-Sttmbreit7 63. 


WE | Wh) LA. +. 2113S. oh x * 2 MEISE |  « * 
| Dis Signori Maris e a di Londra mi è ſtato ordinato di forniale chſti: von lettera 
| di credito- per poterſene valere alle ſuc occotrenze per la ſomms dilire-duccento Hier 

| rr le compiego Finchuſa letters R Jareuy bs Wttry . 


IC 39 7 
manor Mai, 4 mr Wonan Smorn; (the deepest — e 
Sw. a couple of Dancers, or in «default of chem, on Goop Woman Conc: — 
1 1 have . — thru excellent An Dancers. 1 have alio the ſecond and third Hine Sin. 
_ Fers; and de ſecond dan, I eee year, therefore confine your- at- 
deation co this year, and 5062 eee 11260 ien 1h ee 1% nee A a P $ Mein 
ana. 13} * Ams 44 As NO REGARD: 10 ur e onen ee git ou 
ue Beaſon i far-advanced; and Im aware that on ſuch· occaſiona; they will make che 
melt of me; but -pmience, ' As I have fixed every thing bete, ae W996 only to mind a 
decent Oeconomy udapted to the preſent circumfſtances.'” Your Wife and Family ate well. 


I ſhall iminediat opply her with money, and ſend her news of you. Be affured I wil! 
take Grain; and will get Venier to ſpeak to him. It is reported, the King's Siſter is 
To de m November: If then I could t my Nehearfais in October, fhoutd find 


my cteünt in it. Continde writing to me, git ſhould be but four lines and direct 
ro Mr. Felice Giardini, in great Suffolk e Hay- market, London! With regard to 
Piemi; Sertaimy I ſhould hke to have him; but iſ that cannot be, it will be neceſſary] 

ſume of the beſt entire Operas; aud — to take ihe Perſon () vou meationed Teel. 
I ſend 'othes Letters by this Day's: Poſt to Rome and Naples; ſo chat wen this to:Naples. 


Adieu. Keep well F . 
5100 Mr Vento. $15 0140619 on TEAS IEEE "Felice Giardini. 

rn rere FF: = 7 
„No. XXVII. Dei do zo. 3 7 a 5 55 ih" ee, 
ann e, Pn. D Attentate 57 1 ni. Af 3 43 A Ii 


Aecount you give me in your Tasse! the Sth inſtave of- che grentnelt of our Dies 
wers me extremely. I hope by this tinte there is an end of it, and that ne is ſet to 
— Now THEN UNDERSTAND/ ME WELL, I WANT ONLY A FIRST Max AND. A 
Bags; ond the two! Dancers you tell me vn have engaged. If jon have: not fixed. with 
-th+ Spagna, (as it ſeems) 4e not engage any one as I ſhall have'the Mingotti,-. Here we 
Ae ten tate in Port- All my concern now is, that yvu ſhould be here at fartheſt by the 
end of next Month, or the middle of October, with the fi Wan, ny Ban Detern 
and theſe we Girls, i you can get them. A 10 
. Wars: REGARD, ro THE. BOX, , | I HAVE NO HAD. TIME 10 INFORM MYSEL 
vr BELIEVE, , IT, WILL BE. 7 To GET 1T WITHOUT PAYING THE Du 
"RSPECIALLY. AS rr COMES BY "UNLESS THE" CAPTAIN or THz Sni x Doye, 
To vob INTIMATE, FR. 1255 2 wy WHICH - CASE WE CAN. "CONTRIVE T0. HAVE 
nl MERCHANDISE BY" LITTLE, ND" LITTLE WITHOUT” ANY RISQUE. | 
6 .J6 ee . centre. * immediately with Mr. Vento: to com dot one Opels 1 
24, well as to 80 pk othets, rc. e and e Acta 2s may be fe- 
. quiſite, in the coutſe of 1he e dn A vw the reſt. v 
wo lah, all ** 551 RO oh. e n ght begin my d eras: by the 'end'sf 
ober;! which. will be 4 1 55 of K Ph Maria W Vor amily is all well. 
Seien dear Friend, ms all 95 you an for my ady ANOTHER YEAR WE 
WILL DO BETTER, 3 1 | fixes. che 51 « Conipady 1 8 Se, 0 all 
Friends, and belieye me W Wr Fiendig d our F fend and 1 * ele ce Myon rin 
24: 112 33; 4 3 06.9 £ 20 
9 lade Pi ors ofthe. Danes unf His gi ” O77 dere of of th, MANA Ma * 


MANIZ ED. SILLS In 


. Ne KRIX. Naples, Me. — Lodoe, Lotter from Mr. 5 to Mr. E : 


Genoa, Sept. 3, | 
[te geg by Meſſ. e eee — with ede for 


is {gn Naples, und ö 8 — ſor Mc. A and 
1 2000 


If. you" can” contrive 


1 J 


quali hands drdinadel-Signore Giz/eppe.Brame di forvirla Ui parte o tutta detta ſomma ad ni 
dus richieſta, ed in-caſo di-qualche eligenza gliene:paſſeri la dovuta ricevuta. Queſta ſera. le 


ſetivo parimenti altra mia letteta a V: S: diretta per Roma con un altro eredito di fimil ſom- 


ma che le ſerva d' avviſo. Li ſudditti-Signori Aeris e Caffarina m avviſano parimenti do- 
dinare a qualche negoꝝ iante di coſti di tire a quelli virtuuſi che accorgexi le ſcritture che 
le fatà in caſo che aveſſero qualche dubbio: maqueſto; per maneanza d amico coſti di confiden- 
za, non ho potuto effettuate, ma in caſo di biſogno, potrii offcire la mia garanzia qui che. ad 
pronto: a darla e con facilità ſi potrà combinare per mezzo di negozianti di coſti: Si compiar 
cia avviſat mi loccotrenze per mia regola, e 2 di ſervirla * r 

Ei r F eee MN. . 
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— 9 TH Devotiſſimo ing 
„ 7 ia ag 2033245) N 17 Agoſtino Domenico Vareſe. 
* — f r 
£34 No. XXX. N tt Lettre de Giardini a, Leone datie du 8. Sept 1 1763 · T7: 
@3' © Amico Cariſſimo, 1 Lf: £3259 7 | 11 


U : 959571 Int 497. 2 2, 851i 151271 en 
D Icevo la voſtra del 19. paſſato de Firenze. Mi diſpiace all' anima, che non vi feta porta- 
IN. a Nena © a Napoli ſubito atteſo che coſi erano le iſtruzioni ed io non vi ho ſcritto;che 


2 Roma ed a Napoli; coſiechè vi prego calda mente a laſgiar andare tutte quee Romane per 


belle che ſieno, giacchè ſono impegnate, ne di penſare allꝰanno proſſimo, che & queſt? anuo 


— 
\ 


che mi preme. ADEss0 vi REPLICO CHE NON HO BISOGNO CHE DEL PRIM'UOMO BD 1 BAs- 


so con quella coppia di Ballerini che dite d'aver impegnati: queſto mi fari, efſendo provviſto di 
tutto il reſto. Se trovate quelle RAGAZZE DI BUONA VOCE E BELLE, conducetele.” Fate 
tutti i voſtri sforzi di ritrovarvi in Londra nella prima ſettimana d'Ottobre, ſenaa queſto ſono 
rovinato. A Napoli, come vi ſcriſſi nella mia ultima troverete quel danaro che v 

Addio, fe mi ſiete veramente amico come lo ſpero, laſciamo andate le barzellete, e venite qui 
con gli altri il piu preſto poſſibile. Vi mando una copia di queſta anche a Napoli,” La voſ- 
tra moglia ſta bene e le ho dato dell' altro dennaro; coliche non le manca null altra coſa che 


la voſtra compagnia. Mi dico di tutto cuore + Voſtro ſincero Amico | Felice Giardini. 
** * | | — ä — — 


1 | FRE? N | 36 44. LESS (ECT 16-447 x Hig 
No. XXXI, Lettre dr Giardini a Leone datie du 16. Septembre 1763. 
Amico Cariſſimo, ; PEN 4-5 v9 FF PORBIO et 992% Bag 


Vb con grandiſſi ma anſietà: NoN MI MAN C ATE TOCCANTE 1L BAss0, che & Una - 


V cos A CHE MI PREME MOLTISSIMO. Ora vi diro una pitt bella: La Cremonini non {a - 
ra pid all' Opera atteſo che il ſuo padre non ha ſegnato i] contratto, ceſichè mi preme d avere uu. 


tima parte. Se queſte due rogezze non fi trovano, trovate almeno una buona figura di donn, 


che come vi puotete imaginare dovrà fare da uomo, oppure un qualche caſtzato giovine ma con 
buona voce, e per queſta ultima parte, non vi eſtendete piu di 400. zecchini. Sono adeflo 


quatro ſettimane che non rice vo le voſtre nuove. Tutto il reſto concernente all' Opera 8 
£ia in ordine, coſichꝭ ricordatevi che il tempo paſſa: Dal momento che le voſtre lettere man- 


noncieranno il voſtro arrivoa Torino, vi faro toccare del dennaro a viſta da un Banchiere che 
non ſara coſi Viſe di Cazze come il Signor Matcheſſo. Quella caſa Willis a Napoli, mi vieh 
detto che far onore a tutto quello che vi biſogna; in tal caſo potete fare delle tratte ſopra di 
me, ma badate che ſiano fatte da-pagarſi ne] meſe di Gennaro proflimo,, ' 7 
Dopo queſta non vi scrivero pid a Napoli, perchè ſpero che partirete ſubito, ſenza queſto ſi- 


rei rovinato per ſempre: Coli vi zeplico amico caro non perdete tempo a ſtrologare per Fan- 
prima © e- 


no proflimo; partite con la compagnia ſubito e fate in ſorte d eſſere qui almeno la 
conda ſettimana del meſe inttante. Addio con tutto il cuore. a __ 
Top e ee on: Voſtro: Amico e ſerro ; Felige Giardini. 
'Londra © + 
P. S. Per Vordinario'profimo potrete in caſo di biſogno, ſe l'altro vi manes, e | 
al Signor Marcheſe Quaramtotto, al quale per ſicuro gli ſaranno dati gli ordini opportunial 
mio nome. No. XXX 


— 


1 4 J. 


erry, Merebitts there; who have odors from Mr: Sich Brame to 3 

2 "the faid Sum or any part of it, which —— require: in which eaſe you will give the 
uſual receipt. I tite to you alſo by this directed at Reme, with the like Credit which 
may ſerve you ag a Letter of advice. Meſſ. Morris: and Caffarena. alſo ditect me to procure 
ſome Merchant there, to become ſecurity to ſuch petſons aa you ſhall-contraR with, in caſe 
they ſhould require it. This I could not wp) with ſor want oi a friend here ; but in caſe 
of neceſſity, yuu may offer my ſecurity here, which I ſhall be ready to give you, if you can 
— me 6 any Merchants t 0 ho We, with me. Pleaſe to adviſe me of the ug of eg 


lieve me — 555 #4 * * dc 2 n 9 ; See remodel Marte. 
Nr. 3h * From Su fo Tease, daten Sep, 8, 763 
. ee 4% 49104 t clan 


25 kran Agen to you no where de. "ted 100 7 to 1 750 the ae Wee 
Kum of never 4 hen ene . - hoy. are all. G Mis and Hot by Gi owl next Fears, dur 


© + +4 


I Jen can get two HANDSOME YOUNG 85 771 with 1 N voices, bride 0 them with 
Get to London if poffible by the firſt week in October, 
2 find what money you want at 97 as 1 told Lk in, wy hf.” 5 Added. Tf you! have 


flible. *I fend 2 Copy of F this to Naples. ' Yout Wie is Well, and 1 r iven hee 
pe as for Dior bit your company. 7 Tr: am de Pib.'s 
Your 'FYq © » ſigcete friend 
Felice Ginadioi. 


I 
> 4 4 44A 4 5:44 = 1 
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2 No. xXXI. | * vb on 55 „ Pittd 1 Losen, Sept 6: es 
. Deareſt Nl *** ren : 
11 Am expecting 2 ou with the greateſt i impatience. Do vor rA * PROCURING' ME A 
Babs, As T is or THE UTMOST” WY —.— o ME: Here is news for you? 
The Cremenin | is not to 88 to the Opera, ber Father not having ſigned the Contract; - % 
that I now want @ "_ for the laft 8 | : Thereforis if you cannot get the e Girls, 
endeavour to Fu omar of as ood figure, whoy as yo may imagine, -muſt occaſion- 
ally perform in Mens Cloaths, or 2 young 'Caftrato witch v god voice; but do not exceed 
£0 uins. It is now four weeks nice I have; heard from you. All. elſe relating to the 
per, is now in courſe, | 1 The moemene + have advice of your 
arrival at Turin, I will ſend y Credit on 4 Banker den (®) can than Mr. Mancbe- 
Mc I atm told the Houſe'df Willy and Leigh at Naples ge your-Yraughts for what 
oney you may want, ſo that you may draw Bu on meiꝶ but beware of making them 
| payable before next January. After this Pfnall no longer Yire& to you at Naples, a8, I hope 
you will leave it immediately, without which I wall ke wied r for ever. Dear Friend, let 
me remind you' not to soſe e eee next yearo- Get out! with the Company 
immediately, and get here by ths: or 3 week mextMonthy at fartheſty Adieu. 
I am . n ine e em & 51961519 Felice Giardini. 
P. S. By next Poſt you 757 ee heed, if the ether faite yu, apply to the 

TOP motto, who ſhall baue proper dirscons from me- + : 015 0 


oO oh 7 is, nn Indecent, La will, yot Jot bage Tranllation. . 
No. XXII. 


(7 43; J 
40 No. Tir. Gott u Lure d Giovanetti a Leane, eier ann, mes 1 | 


21 Caro L I'S vit l ee 752 12 N N 

1 viewaSiedrate che il Re di Pruſſia ſarà O 3 e non ure aver Romani 
il Toners, cos che fate in forte, d aver uno. Se non puotete trovar meglio, pt prendete. il. 
Cattanco. — te, oo non vi poſſp dir altro, non mancate in queſts. ia di 
queſta vious fata rim ane res Harty Milans,':'Tutto: voltro | Riu 10155 At 58 
| * £41 . * Nn 50 111.4 F rites * 14 v5 f * Net Giovanerti, © 15 6 Yo 
e 2 its TY ty 1 * 64 Fat a0! 3 it} Mr! 5 Felice Gimdini. ros 25 
-Net voſtro cor inforlngtdvi e trattate con qualche bravo ttore di SciengV s: .) d 


—————ülʒ. 22 —— — — bes „„; ef „ 


; No. XXXIII. Dichiarazione di Luigo Berardi i 4. Luglii 1764. r el 
A Gard: aſpettato 2 g ah un meſe di tempo ſull” aſpettativa di ſeee vere danaro dal 


Giardini per. p ere jp, © 2 F .avenda mai rice vuta alcuna Timeſſa, Mi go 
tai in Londra med 6,1 18 8 SG roots 7 910 ut © l Lil Giardi 4 5 
re, 6 ſubito gi unt a Landy eh ve 1 55 enn corlo, Tui i nyitato Gal Lok ia 
dini per M's. 915 ignor Fele ciar Je mie fa che; ciò non e. non, 
mi u mai po di e ws 5 detto Giardini, 'prolungaidbrni 4 Aa 


to ſeconds il 1 10 ebene tto ny Signor Leone ſuo agent.” "Perlocche 


ueſto contratto non era Y lido,. mi forzo, cendomi miſerabile, e molto co are 
e ed abito per b ar n ribaſſamento vi 9410 Lite Steli ine, 
con 


in circa dalla prima 925 2 cchiniz e pereid fi ul eceffitato fent mas 
tanto per imam p97 ta, . es a qual bY = d ini 1 deb we tore di 10 Lite 2 
line in circa, non oftante che Cc ontratto efp . l ica di - Pagarmi ogni ſett : fü 
rata, e di eſlermi adoperato pit Vols per ee e , ont ord Gf ee 1t 
Tt dichiaro ehe-queſta e la pura yerita. Dat ores rt ed 
Londra. ie e445: 16.45 Bam. 


— — —— — —ͤ lh;h!-· Ps bY re ct 0 — = 


— — „4 „% „ 


No. XXXIx. Leitera di Ravaſchiello a e Leone, 2 di 3 8 drain 


0. April ! 


2 Stimatifſmo "I 014; ec nnen bt 10 2110 434% wag Jy, mA 

Gone tis paſſau einque meſi, che per _ mi; ritrovo qui a FOE ful e ſpeſe: 1 
| ſenza andojatvi.didirviwutte lo coſe minute per minute, baſta dirvi che ho fatto il conto 
ſecco a ſeero, e fra tutto il mio diſpendioi fra la ca fra il maogiare ed il bere mattina e 
ſera fra le eandele ed il fuoca cho mi allommavavo fu ſulla cameta quando ſono; ſtato malato, 
e fra tutto viene ad eſſere il(copto lte dita il ion ehe is deyo pagarei/ Come ben fa. 
il Signor Gabriele Lam che: id ſao neſtato ſenhaã neſſuns; forte di monata quando ſone vo- 
nuto qui a Parigi: Che quetimgoed The .avitvo,oveicydo ahe lui in Liose mw voy pid de- 
nari io. gliek! diediz Oude is dd pagare- qui in: Rarigi 5 meſs a 7agione. di 3. Lire i} giorno; 
dove hot laſciato la mia valigi con tutta la moſitca che io tve q c, pneare gli ſtivali, la 
mia moſtra, le fibbie di brillal che io avevo, tutti ſtaana in mano di queſti Signori. Onde 
io non domanda altro: n vi metto -avanti 1 oechi tutto quelle che avrei guadagnato in 
tutto queſts tempo che ſono ſlato qui hon ſalo ſenza far niente ʒ ma & flate: tanta la — owl 
che ho avuta, che mi:ba fattd caſear malsto e credeyo che pen ricompenſa di tutto, perdeyo.. 
ancora la vitat Onde nan v mando altra, anzi ve lo domange in gran ia di levafmi da queſ- 
te pene. con faxwwilprendere la mia robba e farmene rtornare alla mia patria, gia non 
ho potuto aver il piacere e Hdnore di venir a hallare ia que ila eità, dove era ſtato ſeritturato. 
Onde caro Amico e Padrone, la prege n volerſi impegrare di ajutermi ed anz ioſo de voſy' 
tri willen r me gli offeriſco per ſempre a ſervirla. 3 

8. Srimariſis Signore Omitnn⁰ fervitore” ie 57 — 9 
0, ys 


[ #8] 
ne xx. .nl „Ed pon "Gibeaneesi base VERE. 46j 


Hear Bal, n us 3 
1 Am juſt aſſured the King of Proflia. intends to have an Opera, and that F: bes have 


Roman. Therefore: Wee Ns in el. uni take Cottancd. if — 
better. Fh Poſt: is. out, ſo that I can ſay no moe. Dane Fuibab this. Nod l 
See Obpp vf at. Turin and Milab.. —. Mbalg Yours n 
dig 0 Sept. 23, 1763. en aten ane Giovanetti, / 

bt vane fg ohm e fa e e eee erer fer Pete Giardini, 


6 7 100 {21 
In your . enquire after, and, treat, with ſome, gd —— 


a „ * * 


* OI 4 
_ — k 
-- — 7 — — Are. — — A Aut > * K 


| N 7 7 XX 325 Kin, meh- If Laigi' Becardf,” Hebe, 75 5 TT hs * 


0 At ter Waiting near a Month at Patte in g expect atiqn of. money from e to 
2 * me to purſue my Journey I got to y the altace. of Signora Tognoni 
ſent for dy Giardini to ſing thete. On wr arrival, towards the end of L. was 
called upon by Signor Sedi in the a hg Giardini ta attend at- the Rehearſal, and en- 


ter vpon my Buſineſs. ---- 1 applied to Gin er: from 275 57 for Rey, on. account 


{55 


of the pay [was entitled to by virtue ,of my Contract ones... Giardini's Agent; 

bot in vain. . 5 and urged. deſig ap hg Tone . ee 

to Miſery, in want of money, and. 1 5 0 m my fituation, 
to extort from mea freſh Con tract, wi gut Se 45 V. $terl, of my fir 


- Salary, which was for 200 Sequins, | "Was. 2 bo pl pto rata at, een a week. 
have repeatedly. applied to him . — mo 3t.this dme he owes me about 20 J., Sir. 
I declare this to be the Truth. 


ul. 4274 w SS. ood Es EY 
094 ITO At ants CET e ee OTTER SAC 9. 
N o. XXXIV. Letter from Raraſciello to Leone, 
Adds olsen Oe ds *d> 1433 EY NM Stole an k 
62 9k Sit, 14:6 Meilen loo: 15 12 * "Paris „Aid 3; 30, 1764. } 


TFT, is now a that 1 bate been living at or at my own..expence.. Not 

to trouble: ypu with every minute particular, i'I ſhall only ;fay,: that I have made an 
exact calculation of my expenres, which including the hite of my rom, my eating and 
Atinkogs candles and fire. when I was iu, amount t 3 Livres h day, wbich I muſt pay. 
[Low will know. that, I gave 1 — 44, Lyons bat money: I had, ſo that: on my arrival at 
Fotis i was quite; deſtituta. Thieghas obliped ine 4d pan Valiſg, my Muſic, my Watch, 
my Stone- Buckles, andigwen d my Boots! i Gonfidet:then>what Taigbr bars gained in all 
* the time I have been here without employment, and labouring under a fit of Illneſs brought 
on by vexatian«;: Retiove in, etui beſeeth you, and enable me to redeem my Effects 
and return to my own Country, fince I cannot _ the honour of dancing in eee ac- 
cording to my Contract. | 


I entreat you to aſſiſt me, I am &c, 


Ravalchiello. 


wy --. _- a 


(441 


No. XXXV. . Lea di ben a Gabriel, 1e hin di Parighs Lora 
in data del 30. Aprile 1764. | 

© 1. Cher Ah, pl 25 | | | 
© infos wits il:picecte di vedere 3 63 virwolo Butkrit 
IIb Signer Raveſchiells,'il quale in verits merita per lu ſua indole c-buow'carrittere-ogni 
; pee e attenzione dà voſtra parte e del Signor Giardisiy avendo! un“ apoca; ben-legitima 

e ben fojmata ſenza da; minima alterazione di veriti, . La ſituazi jene di queſta, povero gio- 
vane' fa pietà, ed & ſacrificato affatto, mentre per quel che deve per einque meſe, gli hanno ri- 
tenuto e preſo quanto gli era reftato, come vedrete dalla ſua nota, che vi includo; in copſe- 
guenza eccovelo in pieno in mezzo d'una ſtrada con un talento non commune, mentte aven- 
"do ballato tre euer „ ee uts -T ha ſempre ow 
trato, ed o al ſommo a ito a cid non ha. ſervito.ne ſerve al povers 
ne, che e Hand pene e i — 4 che in fine l' hanno fa ha tto cader . 
In conſeguenzi & troppo gifts e e doverofo che in tale ſtato 1 coſe, 1 I 
Signor Giardini penſiade i tirare e preſto da 8 abiſſo di guai queſto povero Ber 

15 che oneſtamente altro non chicge che il'denaro per ricuperare il ſuo, e ſolo 25 
ſubito ritornarſene in Napoli , , ove” ſubito, non 1i_mancheri impiego e pane. A pat a 
per oneſtà di voi altri due, doyete follevare queſto povero giovane, mentre vi ' farebbe” tro 


diſonore un trattamento ſi barharo verſo un poverò virtuoſo tirato da un Teatro Reale, co 


me voi Care Amice ben ſaßete, oy on & giuiitd à darvi cbme ei mi dice fin quel poco Teſts 
di denaro che aveva in Lione; con 


iſtendo in dieci Zecchini tre luigi, e una doppia di Spagns. 

Caro per quanto vi ſia cara la vo ſtra integra Probitd, 5 muovetevi A og di þ oye 2 

ä vane, et fate ch fo poſſa rĩuſcir con onorẽ 4 quanto vi ho con veriti | 
Vn Parigi: fa/tremare per uno che ſis in mezzo 2 . mi dies LS 


Voſtro fedels amico „ 
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Cav la preſe _ f crittura, mos le parti, che abbiano forza come fe folle pubbli- 
eo e piurato iſſtumento fatto da pubblico Notaro, fi obbliga la Signora Felice Marcucci 
di ballare- in ſigura di prima grotteſca col Signor Pierre Birnard Michel, che ſarà il ſuo 
pagno nel Teatro di Londra, nel quile ſi fa ordinariameute le Opere, che priocipieranno al 
primo di Novembre 1763, e devono terminare alla fine di Giugno 1764. All incontro fi 
obbliga il Signor Pierre ernord Michel pa 2 Signora Felice Marcucdi 400 Zecchi- 
ni, dico quattrocento Zecchini, e di pid ſi dbtſiga il Tuddetto Miche] condur la ſuddetta c 
un” altra perſona ſino in Londta Libera di ogni lic One Teri le le e en 
geen dall ü -e em dre ped i ſoliti * Capi | 


nen enn S123 015473: 51: 
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No. XXXV. 1 Letur from Demarchis to Leone. {UTE 
F Dear Sir, „ of AN T v5 ie Paris, April 30, 1764; 


I Have at laſt found out Mr. Ravaſchie!/o the Dancer you recommended to me, who 
& from his Talents and” good” Character -merits every attention both from Giardini 
and: yourſelf. His Contract appears juſt and legal, and his ſituation merits compaſſion : 
all his Effects are ſeized to pay his maintenance for five Months, as you will fee by 
the Note I encloſe. In conſequence of this, his Talents cannot preſerve him from the 
utmoſt .. miſery, He has danced: three times at the Italian Theatre, and met; with the 
greateſt. applauſe; but as he received no pay, this has only. ſerved to aggravate his, 
misfortunes, which at length have thrown' him into a fit of Sickneſs. It is a duty in- 
eumbent on Giardini and you to extricate this worthy young Man out of his. preſent 
ſituation. All he. requeſts is wherewithal to redeem his Effects, and 25 Guineas to bear 

bis expences to his own Country (Naples), - where he will not long want employment. 
Abſolutel for both your reputations you are bound. to relieve him to prevent the imputa- 
tion of Barhatity. him from a Royal Theatre, and, as he ſays himſelf, he 

gave you at, Lyons what money he had left: Vou know Paris: it makes one tremble 
to ſee. any Perſon driven to diſtreſs there; therefore. as you value your own Character, 

 ſhew ſome. compaſſion. for him, I am Ke. 5 63s ba 1 
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B this private Writing, which the Parties concerned agree ſhall have the ſame 
force as if it was an atteſted Inſtrument drawn up by a Notary Public, Felice Mar- 
cucci obliges herſelf to dance as firſt Comic-Dancer with Peter Bernard Michell, at 
the Opera in London, which is to begin the firſt of November 1763, and continue 
till the end of June 1764. And Peter Bernard Michelt obliges himſelf to pay the ſaid 
Felice Marcucti four hundred Sequins, and to bear her expences, and alfo thoſe of an- 
other Perſon with her to London free of all charges, and to pay her her Salary pro 


rata 'as he ſhall be ret by the Director of the Opera, the conditions uſual in 
11 r Bernard Michd! affirm as above. 
een Af "KG ET 21-418 JW HERR, 41388 754 ia 43 1452 NAS 
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Dans  leſywalles ſe trouvoit. Mr. Graziani & Paris, lerſgue Mr. Giardini 74 b 
FS venir d Londres, & SR en n e ee GE N 
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IT eee us demundé par Mel db i Poplintert pout 

etre premier Violoncelle de ſa que, dd ' demeuré juſqu àſa mott avec des 
appointemens fort honnetes & beaucoup au · deſſus de ce qu'il avolt jamais donné à des 
Muſiciens de cet Iaſtiument. Jai enſuite été attache/ © Mr. I. d Bucg, qui 
me donnoit les memes appointemens avec ſa Parole d'honneur de me les conſfituer en 
Rente viagere. Pendant cette intetvalle, je connus Mr. Leone, qui à demeurò quelqaes 
années à Paris, d'où il partit pour Londres. Comme j!/avois 66 lié aſſer Etroitement 
avec lui à Paris, jentretenois ſa"correſpondence”d'gutant plus volontiers, que J Etoid öfen 
aiſe de ſavoir fi la reputation, que Londres «'eft procuiée duns toutes lev Parties dt 
Europe d'enrichir les Gens 2 Talent ſupérieur, Etolt vraye ou fauſſe. Mr. Lemm ne 
fit que m'entretenir par ſes Lettres des grandes reſſources & des avanteges' fperievrs 
qu'on y trouvoit, en me diſanc que mon ſcjour a Paris ne pouvoit que m'etre deſa- 
hots dr, & que 8 e- mx tEparoient beet, Et des momens 
perdũs pour moi. Dans cetie diſpoſition, & bien avant le tems que j; eus. da meindre 
relation avec Mr. Giardini, je Hb que, ſi par fon Freda oh l mon il 
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propoſer la place de premier Violoncelle de ſon Opéra aux memes appoi 
voit, Mr. Gordon, —＋ Piædéceſſeur, ſavoir une ,Guinee, par . 


exion à Ia m. 
I Kinn M bir 4 * Ag 
2 me donneroit e „Quelque tems apres je rencontras e dit Sieur 
| 8 


|, les .ceprelenta- 


Voila l'aveu que me fit de ſa part le Sr. Capitani en preſence de Mad. Sartori, 

& je m'y fiai en aveugle d'autant plus volontiers que, rempli des ſentiments de pro- 

bite moi-mEme, je n'imaginois pas pouvoir connoitre des hommes, ſur qui cette pro- 

bite n'avoit jamais eu le moindre acces, Je me diſpoſai donc à mettre ordre A yes 
ö Pa . | aral- x 
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- > vouloir” dien foutnfr à ces Danſeurs Vargent neceſſaire pendant leur route, qui me ſe- 
Mr.” Giardini, en m'exaggerant todjours les 


ar 
andes Ws tio! an- m'auroit. . Jo. conſentis à tout, & je metirvoiturai zwec le 


* 


brook & de Mr. le Major Staint 


Gera, je vis entrer chez moi ſe Sr, Capitan, - qui'venoit- d'un air 
empreſſe me prier de lui vouloir faire un plaiſir important, qu'il devoit faire partir plu- 
fieurs Danſeurs fugitiſs, & qu'il n'ayoit pas un Sol pour payer leun voyage, 


nl Fa | 0 | ; u'ainſi if 
me -prioit inſtament au nom de Mr. Giardini, de voulvir lui prẽter trente Louisd'or | 
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fur une Teure de Change qu'il me donneroit, & qui me ſeroit rembourſee à ma pre- : 


miere, entrevile , avec Mr, Giardini ; enfin il me fit, entendre qu'il ne ;pouyeit''m/arriver 
une cjrconſtance plus favorable pour. mg mettre eh avance.: avec, Mr. Giardini de tous 


les bong, offices: qu'il ne mangyeroit pas de me rendre a Londres, & qui me condui- 
roient” immanqdablement dans Ie grand chemin de ja fortune,, je me diſpoſols à cher- 


cher une Chaiſe* de Poſte“ pour me rendre à Calais, lorſque Je regũs- une 'autre, viſite 


du St. Capitan, qui vertdit pour m'inſinuer que la Poſte me couteroit fort eher, & 
cela -pour-me propoſer une Berline de retour de Bologne, dans laquelle deux Danſeurs 


age. Kveciimoi, & guelle feroit tres. bien pour nous. Je voulus bien encore me | 


(:perſbader; mais je t 'iattendois gutes 1 la propoſition qu'il me fit alors de 
roit exactement rendu” 3 nid arrivée 


anſeur, femme. 


4 * 1 3 


7 


avois faites 3 Vinſtigation- du Sr. Capitani, Il me fit beaucoup de complimens ſur mon 


talent, avant & apres my avoir entendu. Il efjit zvec beaucoup d'cloge à Mr. Sode- 
rini, Muſicien chea Mylord Pembrook, qu'il avoit fait venir un Violoncelle ſupérieur 


a tous ceux qu'il avoit: entendu, & il me procura la connoiſſance de Mylord Pem- 
0 
me ſoutins 'afſes-bien avec lui pendant un certain tems, mais tout d'un coup, ſans ja- 


mais en avoir {0 la raiſon, il -a' commence z ſe [refroidir_ayec moi, & je mai jamais 
été plus ſurptis que de lui volt Affscter ,certdins ziſs dhauteiir & de mepris, qui ne 
. £23544; , E385 4 "39 . my 99 * 8 1827 FR; * : 
vont jamais vis-a-vis dun homme de blen, & U'appre 


caſion pour decrier & mon talent & 


pol | | ma perſonne, 
nu des caraQeres e rue & ne vabreuvent qt de fiel! — 
. 1 » re * vis K. 1 WRAY AJ 
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Sur ce traitement j'eus avec lui des explications tres-yives, - & je le prefſai de vou- 
loir ranger les comptes entre nous, ſoit: pohr la Lettie de Change, dont j'ai . preſque 
regu le montant, & que j ai encore entre les mains, | ſoit pour ee qui m'ctoit dd de |, 

1 —__ i} m'a fait jouer, mais il m'a GE | | 


lui pour Opéra & pour les Concerts dans leſq 
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arrives... js me rendia chez. Mr., Giardini, qui .avaccabls de :pelizeſſes's 
88 a i . a ant t e que je li 


e quit ne perdoit aucune oc-. 
n véfité, je n'avois Jamais con- 
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J: = Ins, que le Memoire ei- deſſus contient ha pure verits , „ & je con- 


141 


Ti exactement * tout es que j'al regu de Mr. A 85 (on ron, * 
4. fon Taste, delt de qual: on peut cleircit fur mon Memoirs, 1 
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BrAT a e gui a au Sr, Graziani par 36: Gti" 
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Pour le Concert de Madame la Ducheſſe de * S 
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Reſte 60 18 r 
Laquelle Somme 60 C. 18 5: Mr. Giardini fait bien — qu'il me doit a tres- 
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ſens qu'il ſoit imprime avec celui de Mr. Leone, Londres, ce 5 de Sept. 1764. 


. GRAZ IANI. 


Page 8. 1. 44. for imporfia read impera. 
— 18. 1. 4. for Daneur read Danſcur. | | 
—— — 1, 27. for anne read annuller. _ 
— 19. 1. 14. for Journey read Fourneys. | 5 
—— 20, |. 10. for Operas read Opera. : 
— 23. I. 4. for percidche read perciacch?. 
— -- 1. 5. for Męere read efigere. 
— 33. 1.14. . „ 
— 36. 1. 8. for impegnata read impegnato. 
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— 38. 1, 41. for itenerite read intencrito. 5 354 EDNTI DO JEU | 
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